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Ils étaient 1050 sur la ligne de départ, 
dimanche 18 octobre, pour la  

9ème édition du Marathon 
des Villages. Une course entre 

dunes, Bassin et forêt.
11 novembre 2015 : 97ème anniversaire de l’Armistice. 
Le Maire, Michel Sammarcelli, et le Maire du Conseil Municipal  
des Jeunes, Corentin Perdrizet, rendent à travers leurs discours  
un vibrant hommage aux hommes tombés au champ d’honneurs

Moisson exceptionnelle : 3 légions d’honneur  
remises en 2015 sur la commune. le 14 juillet et le 8 août. 
De gauche à droite : André Rodeau, Yves Chenuaud  
et Michel Pichon

Une villa de la Presqu’île classée 5è

(sur 32 maisons retenues en France) pour 
le Prix du public Archinovo qui 
depuis 2011 met à l’honneur les maisons 
d’architectes et promeut l’importance de 

l’architecture contemporaine dans l’habitat 
individuel.

Le 16 novembre à 12h, Lège-Cap Ferret, comme toutes les autres communes 
de France, a observé une minute de silence en hommage aux 
victimes des attentats perpétrés trois jours plus tôt à Paris. Sur 
le parvis de l’église, au pied du monument aux morts, les habitants étaient 
venus nombreux pour témoigner leur émotion, leur solidarité et dire non à la 
barbarie.
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ENTRE NOUS  ÉDITORIAL

« Rester debout »

Retrouvez votre magazine  
sur le site de la Ville :  
www.ville-lege-capferret.fr  
(rubrique «nos publications»)

Presqu’île, revue municipale 
de Lège-Cap Ferret

Le combat de tous
Les défis soulevés par ce document transcendent les clivages 
politiques. Nous poursuivons tous le même objectif : 
préserver la commune, ses singularités comme sa diversité, 
et ses grands équilibres (économiques, écologiques...). C’est 
l’avenir de nos enfants qui est en jeu, tout comme dans le 
dossier de l’érosion. Cette problématique a en effet pris 
une nouvelle dimension avec les conséquences désastreuses 
de l’hiver 2013-2014 : le long de la côte Aquitaine et 
partout sur la commune, le littoral a reculé. L’avenir de 
notre territoire est désormais assujetti à notre capacité à 
élaborer une stratégie de lutte cohérente contre l’érosion. 
Ce combat dépasse largement celui de la Presqu’île et devra 
trouver une nouvelle inflexion en 2016.  

Pas d’action sans financement 
Mais toute la question est de savoir quels moyens seront 
débloqués. Aucune commune ne pourra porter à elle seule 
un plan de lutte aussi important, encore moins en cette 
période de restriction budgétaire. 

Dans un autre ordre d’idée, si le projet de grande 
intercommunalité prend la direction que j’ai toujours 
souhaitée et défendue [à l’échelle du Bassin pour des 
raisons de cohérence et d’identité territoriale], les plus 
grandes incertitudes demeurent. A l’heure de la réforme 
et de la rationalisation à tout prix, le transfert obligatoire 
de certaines compétences laisse pourtant planer le doute. 
Je pense notamment au transport et à la gestion du service 
de l’eau, qui, dans notre configuration mettent à mal des 
principes élémentaires d’efficacité ou d’équilibre des 
finances. 

Solidaires et mobilisés 
Une chose est sûre : nous ne lâcherons rien sur le terrain de 
l’intérêt général, VOTRE intérêt. En cette période de fin 
d’année, je veux tourner mon regard vers demain et vous 
redire notre détermination à mener ces combats. Je veux 
aussi profiter de ce moment pour rappeler nos convictions 
et nos valeurs. Le don de soi, l’équité, la fraternité et 
l’attachement à nos racines sont les fondamentaux sur 
lesquels nous nous adossons pour bâtir, chaque jour, une 
Ville plus solidaire. 

Ces fêtes de Noël sont l’occasion de se retrouver et de 
resserrer les liens, particulièrement en ces moments de 
doute et de chaos. J’ai bien sûr une pensée particulière pour 
les victimes de la tragédie de novembre, mais aussi  pour 
toutes celles et ceux touchés par les épreuves, la maladie 
ou la solitude. L’équipe municipale, et moi-même, vous 
présentons nos vœux les plus chaleureux et les plus sincères 
pour cette nouvelle année.

Michel Sammarcelli
Maire de Lège-Cap Ferret 

Président du SIBA

a France a, une nouvelle fois, été frappée 
au cœur. Moins d’un an après les 
évènements de janvier 2015, nos vies 
et nos valeurs ont été prises pour cibles, 
dans un déchainement de violence sans 
précédent. Malgré tout, nous devons rester 
unis et forts, pour que jamais ne vacille la 
flamme de la République. Nés libres, nous 
resterons libres : céder à la peur, c’est déjà 
faire le jeu de l’ennemi. L’obscurantisme et le 
fanatisme de barbares ne peuvent nous faire 
baisser les bras. Plus que jamais, restons soudés 
et debout. 

2016, une année d’échéances
Moins dramatiques, mais cruciales pour 
l’avenir de la Presqu’île, l’élaboration du PLU 
et d’une stratégie locale de lutte contre l’érosion 
marqueront l’année 2016. 

Nous abordons en effet une période stratégique 
pour le Plan Local d’Urbanisme, dont 
l’élaboration du volet réglementaire doit 
traduire sur le papier les enjeux et les objectifs 
spécifiques à la commune. On le sait : rien de 
plus facile que de meurtrir la Presqu’île par un 
zonage absurde, un règlement inapproprié ou 
des lois appliquées sans discernement. Notre 
rôle d’élu est de dire la vérité, d’anticiper et 
d’innover pour trouver les parades : le PLU est 
le terrain privilégié de cet exercice.  

L
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Le  
Four

Lège
Des vestiges à La Forge

Le nom du lieu-dit «  La Forge  » à Lège n’est pas usurpé  : 
une « usine à fer » était en effet installée sur le site en 1847, 
et on peut encore y apercevoir des vestiges.

C’est la force hydraulique de ce qui allait devenir «  le canal 
des étangs » et le  gisement de garluche tout proche (au Porge) 
qui ont incité Gustave Gignoux à acquérir 2 hectares de terre 
pour y édifier un « bas haut fourneau ». Ce dernier servait à 
extraire du minerai de fer, utilisé pour fabriquer de petits objets 
comme des outils, des ferrures ou des clefs, peut-être des boulets 
et certainement de fines colonnades en fonte, comme celles qui 
ornent encore nombre de maisons à Lège. 

La forge de Lège était la dernière de ce type en Gironde. Son 
exploitation a cessé en 1859, avec l’arrivée du chemin de fer 
qui allait permettre d’acheminer à moindre coût la production 
industrielle des usines sidérurgiques de l’Est de la France. 

Les  
Jacquets
Cimetière : première 
tranche pour avril 2016 

La réhabilitation du cimetière 
des Jacquets se déroulera 
en 3 phases, la première 
ouvrant sur deux tranches 
conditionnelles qui pourront 
être lancées selon l’évolution 
des besoins. 

Cette première étape 
permettra de créer 89 
nouvelles concessions, 
mais elle améliorera surtout 
l’accessibilité du site grâce 
à la création de paliers qui 
feront passer la pente de 15% 
à moins de 5 %. Le cimetière 
deviendra enfin praticable. 

Les travaux permettront 
également de mieux retenir 
le sable et d’améliorer la 
canalisation des eaux de 
ruissellement. Une première 
phase estimée à 100 000 €, pour 
une livraison en avril 2016. 

Dernières touches 
pour la réfection  
du môle du Four

83 000 € auront été investis  
sur un site emblématique  
du Village. 

ENTRE NOUS   D’UN VILLAGE À L’AUTRE

L’Herbe
Des horodateurs pour l’été prochain

Après Grand Piquey et la Vigne, de nouveaux horodateurs seront implantés aux abords des cales 
de L’Herbe et Claouey. Une mesure destinée à harmoniser le dispositif sur la Presqu’île et limiter 
les attelages ou remorques à bateau, stockées sans limite de durée sur l’espace public. Comme 
pour les deux premiers sites, les horodateurs ne concerneront que les véhicules avec attelages, 
pendant la période estivale. Le tarif sera de 3 € pour la première heure, puis de 1 € chaque heure 
suivante. Quant aux remorques dételées, elles sont désormais interdites, et envoyées en fourrière 
si elles ne sont pas immatriculées.

Le Canon
Le château d’eau 
disparaît du paysage 

L’ouvrage, qui alimentait le 
quartier du Canon-Plage à 
une époque où le secteur 
n’était raccordé ni à la route 
ni au réseau d’eau (1927), sera 
démoli d’ici la fin de l’année. 
Vétuste et désaffecté depuis 
juillet 2013, le château d’eau 
disparaît ainsi du paysage, 
tout comme les arbres 
exogènes qui l’entouraient, 
pour donner plus d’aisance à 
la végétation et aux espèces 
locales voisines. Prochaine 
étape : la rénovation de la 
place en 2016. 

Claouey
Trinquet et Squash 
font peau neuve

Édifiés dans les années 80, 
le trinquet et les terrains de 
squash ont fait l’objet des 
travaux les plus importants 
de leur histoire. Sols, 
plafonds, murs : tout a été 
refait. Plus d’un mois de 
fermeture et de chantier 
pour améliorer le confort 
des joueurs et la sécurité du 
public. Le Président a coupé 
le ruban le 6 novembre aux 
côtés de Michel Sammarcelli, 
inaugurant une nouvelle ère 
pour l’un des plus beaux 
trinquets girondins.
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Cap Ferret
Vous avez aimé nos boîtes à livres

Beau démarrage pour les deux boites à livres installées devant 
la mairie annexe et la salle du Panier Fleuri : elles ont permis de 
faire circuler des centaines d’ouvrages. D’ailleurs, ce succès est 
tel qu’ils viennent à manquer. La médiathèque approvisionne 
de temps en temps les boites grâces à ses doublons, mais la 
pénurie menace encore. Rappelons que le principe des boites 
est de pouvoir piocher librement à l’intérieur... et de déposer en 
échange un coup de cœur, un bouquin à partager (ce n’est ni un 
vide-bibliothèque, ni une boite aux lettres pour rendre les livres 
à la médiathèque). Faites circuler !

Piraillan
Le 1er véhicule propre débarque aux Réservoirs de 
Piraillan 

La Ville s’est dotée à l’automne de son premier véhicule 
électrique. Affecté à la réserve naturelle de Piraillan, cet 
utilitaire dispose d’une autonomie de 80 km. Soit une 
recharge par mois à partir d’une simple prise électrique ! Il 
est équipé d’une cabine et d’un plateau arrière, pour amener 
le matériel ou évacuer les déchets verts, et peut emprunter, 
grâce à ses pneus basse pression, tous les sentiers stabilisés du 
domaine. Financé pour près de 50% par la commune (avec 
la Région et le Département pour un total de 17 884,14 € 
TTC), ce véhicule silencieux et non polluant peut aussi être 
utilisé sur la route.  

Piquey

ENTRE NOUS   D’UN VILLAGE À L’AUTRE

Mois jeu

La médiathèque est joueuse : 
du 15 janvier au 27 février, elle 
consacre son espace à l’unique 
thématique du jeu. Autour des 
« livres et jeux » d’abord, avec une 
exposition ludique sur la BD et 
la mise à disposition de jeux de 
société en tous genres.  
Ensuite, du 16 au 27 février, se 
déroule la 2ème édition de « Games 
history ». Cette quinzaine du 
jeu vidéo devrait attirer les fans 
de mangas et autres jeunes 
connectés dans une succession 
d’animations, de conférences et 
d’ateliers tournés vers leurs 
passions. Un mois de jeu non-
stop et gratuit pour lequel il est 
vivement conseillé de s’inscrire 
(05 56 60 81 78). 
 
À NE PAS MANQUER 
>  Les 16 janvier et 13 février : 2 soirées 

jeux spécialement destinées aux  
14-15 ans à partir de 18h. 

>  Le Rocky Grenadine Picture Show 
le 6 février : petits et grands sont 
conviés à partager un grand moment 
de BD en musique avec de vrais 
artistes qui déjantent le répertoire 
de nos comptines d’enfance. 

>  Le 20 février : une journée consacrée 
au PaperCraft, ou l’art de fabriquer 
ses propres personnages (figurines, 
objets...) à l’aide de papier plié.

La  
Vigne
Un programme de 
travaux pluri-annuel 

L’installation des horodateurs 
a un peu modifié la donne, 
mais l’aménagement du 
secteur du port pour fluidifier 
la circulation et sécuriser les 
stationnements aura bien lieu. 
En effet, la réglementation 
du stationnement sur ce 
site a éliminé le problème 
des attelages et remorques 
qui ne nécessitent plus 
d’aménagements spécifiques. 
Dès lors, la Ville s’attaque à 
la réfection du parking situé 
en face du port, au pied des 
escaliers, et supprime  le point 
de collecte qui subit quelques 
incivilités. Les travaux seront 
lancés en 2016 et la  deuxième 
phase du programme en 
2017, avec la restructuration 
du stationnement le long 
du port et de la RD 106. 
L’objectif : supprimer les 
reculs des véhicules sur la 
départementale en créant 
un aménagement en S, qui 
permettra d’entrer et sortir 
de ce parking en toute 
sécurité. L’amélioration de ce 
secteur était attendue par les 
riverains : promesse tenue. 

Sandhausen 
Lège-Cap Ferret

L’Allemagne à portée de bus 

C’est peu connu et pourtant, tous les 2 ans, 
les familles qui le souhaitent peuvent partir 
gratuitement pour le pays de Goethe et de la 
Wurst* dans le cadre du jumelage Lège-Cap 
Ferret/Sandhausen. La délégation française 
prévoit un séjour en Allemagne du 5 au 8 mai 
2016, avec visites touristiques et temps libre 
en famille au programme. La langue ne doit 
pas être un problème : si vous souhaitez partir, 
être logé chez l’habitant, découvrir une autre 
culture et perpétuer la belle tradition de ce 
jumelage plus que trentenaire, inscrivez-vous 
à la mairie de Claouey avant la mi-avril. Une 
cinquantaine de places de bus vous attend. 

Renseignements et informations : 
Nathalie Condou,  
mairie.claouey@legecapferret.fr 
05 56 03 96 55

*saucisse allemande
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« Sauvons  
notre pays,  
ses spécificités  
et ses paysages ! » 
C’est le cri lancé par le Conseil Municipal des 
Jeunes lors de son premier point presse du 
20 octobre au cours duquel était annoncé la 
4ème « Journée de l’arbre ». Un jour pour inciter 
au reboisement, un jour pour sensibiliser 
le public à la qualité et la diversité de 
l’environnement de la Presqu’île. 

Le 24 octobre dernier 1 986 arbres ont donc 
été distribués gratuitement aux habitants 
qui pouvaient retirer jusqu’à 5 sujets (sans 
restriction pour les pins maritimes), alors 
que le stand des arbustes (genêt, bruyère, 
ciste, arbousier, tamaris) était dévalisé dès 
la mi-journée. On pouvait aussi se procurer 
des pièges à frelons asiatiques ainsi que des 
nichoirs à mésanges afin de poursuivre la 
lutte contre le redoutable prédateur d’abeilles. 
Professionnels et associations de défense 
de l’environnement, toujours intégrés à 
l’opération, proposaient tout au long de la 
journée conseils et ateliers pour enfants. 

Une exposition faisait aussi le point sur les 
paysages et la biodiversité de la Presqu’île. 
Préserver l’environnement est un souci 
permanent sur la commune : l’opération sera 
reconduite l’an prochain. 

Les dauphins 
font le

Buzz 
La page Facebook de la 

ville (www.facebook.com/
villedelegecapferret ) gagne 

une quarantaine de fans 
en moyenne par semaine... 
et sans aucune publicité ! 

Chaque message posté par 
les Community Managers 
est vu par au moins 4 500 
personnes, avec un taux 

d’engagement important de 
plus de 10%*.

Des dauphins ont été filmés 
près de nos côtes à la fin 
de l’été : vous avez été 
plus de 20 000 à voir le post 
publié le 16 septembre sur 
la page de la Ville. 8 000 fans 
ont visionné la vidéo qui a 
généré 2 300 clics. On aime !

villedelegecapferret

Du changement 
dans la collecte
La COBAN change de prestataire au 
1er janvier pour la collecte des déchets 
ménagers. SITA se substituera à Veolia. 
Le renouvellement de ce contrat entraine 
quelques modifications de calendrier.  
La collecte sera désormais répartie  
en 3 périodes (contre 2 auparavant).

Ainsi, pour les particuliers, elle évoluera 
d’1 passage hebdomadaire en hiver,  
à 2 en période intermédiaire (printemps 
et automne) et 3 en haute saison. 
Cette nouvelle répartition entrainera 
des ajustements de jours sur certains 
secteurs, mais pas de changements pour 
les professionnels, qui devraient voir 
leurs rotations quotidiennes étendues du 
mois de mai au mois de septembre. Le 
détail sur : www.coban-atlantique.fr/
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Ensemble, 
préservons 
notre 
patrimoine
Notre passé, nos racines : 
ce sont aussi les vôtres ! La 
« Maison du patrimoine » va 
bientôt voir le jour, elle sera 
un lieu de conservation et de 
mise en valeur du patrimoine 
de la commune. 
Nous avons besoin de vous ! 
Ce lieu pourra évoluer grâce 
à votre contribution et votre 
participation active. Chacun 
de vous possède des objets 
ou documents susceptibles 
de compléter les expositions 
ou les fonds d’archives.

Pour enrichir les collections, 
plusieurs possibilités vous 
sont proposées : le don ou le 
dépôt. 

Si vous ne souhaitez pas 
vous séparer de documents 
ou photos personnelles, ils 
pourront être numérisés 
afin de nourrir la mémoire 
collective. Les documents 
ainsi collectés seront 
ensuite classés, inventoriés, 
numérisés et enfin valorisés 
à travers des expositions ou 
des animations. 

Vous pensez détenir un 
élément intéressant ? 
Faites-vous connaître 
auprès du service culture  
et patrimoine au  
05 56 03 84 06 ou  
culture.tc@legecapferret.fr

Transport à 
la demande 
Besoin d’aller chez le 
médecin ? De se déplacer à 
l’autre bout de la Presqu’île 
ou  rejoindre le club de 
bridge ? Le bus des ainés 
est à la disposition des 
personnes âgées (plus de 
75 ans) et à mobilité réduite 
sur simple demande. Il suffit 
de réserver son trajet 72h à 
l’avance (après inscription 
auprès du CCAS), le minibus 
vient prendre ses passagers 
à domicile et peut aller 
jusqu’à Bordeaux pour des 
consultations médicales. 
L’aller/retour coûte 2€ pour 
le secteur de la Presqu’île et 
les rendez-vous santé à Arès 
(puis tarif progressif suivant 
les destinations). 

Un numéro pour réserver : 
06 33 05 32 22

Plus clair et plus fonctionnel, le précieux sésame évolue et 
prend un nouveau nom : « Presqu’île VO ». Infos pratiques 
et bonnes adresses sont toujours en première place dans 
ce guide décliné aux couleurs des #VraiesVacances. 
Disponible dès le mois de février, il sera distribué  
dans chaque boite aux lettres et téléchargeable sur  
www.lege-capferret.com.

L’Office de Tourisme  
sort son nouveau guide
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GRAND ANGLE  POLITIQUES PUBLIQUES

La nouvelle structure, 
installée dans l’ancien 
château de Lège avenue 
de la Mairie, a ouvert 
sa porte et ses volets 
le 9 novembre dernier. 
Entre ses murs se 
succèdent ateliers 
participatifs, 
conférences,
soutien aux démarches 
administratives, 
accompagnement 
à la parentalité, etc. 
Moins de deux ans 
après les élections 
de mars 2014, c’est 
la concrétisation 
d’un engagement phare 
de l’équipe municipale, 
qui a fait de 
la proximité le pilier 
de son action.

Il aura fallu à peine une jour-
née à l’espace jeunesse pour 
déménager dans ses nou-
veaux quartiers installés juste 
en face, et se transformer en 
Maison de la Famille. 

Le vaste accueil ouvre sur une 
grande salle scindée en deux : 
un espace est réservé aux ren-
contres/réunions, l’autre est 
équipé de canapés et de jeux 
pour les enfants. 

«  La Maison de la Famille 
n’a pas d’équivalent sur le Bas-
sin » explique Valérie Girard, 
adjointe déléguée à la famille 
et porteuse du projet. «  Ce 
lieu doit faciliter l’accès à l’in-
formation et aux structures 
municipales. L’isolement de 
certaines personnes âgées ou le 
désarroi de jeunes parents nous 
ont en effet encouragés à créer 
cet espace, pour apporter des 
réponses ciblées et favoriser les 
échanges. » 

Comme une vraie 
maison 

Fixée à Lège, la Mai-
son rayonne sur toute la 
Presqu’île, avec des actions et 
des temps forts qui pourront 
aussi être délocalisés dans les 
villages, menés en coopéra-
tion avec les associations par-
tenaires. « Sans être dans une 
logique sociale, déjà assumée 
par le CCAS, nous souhaitions 
exprimer notre solidarité et 
répondre à de nouveaux be-
soins » poursuit l’élue. « No-
tamment pour les séniors  qui 
ne disposent pas à l’heure ac-
tuelle de lieu  de référence  ». 
La nouvelle « Maison » leur 
proposera des rencontres et 
ateliers spécifiques (anima-
tions autour du bien vieillir, 
facilitation des démarches, 
utilisation des nouveaux ou-
tils multimédia, etc.). Ainsi, 
dans cette maison, toutes les 
générations sont les bienve-
nues !

Le bâtiment centralise les 
démarches administratives 
pour les 0-15 ans : crèche, 
écoles, centre de loisirs, TAP, 
restauration, transport (dont 
le transport des lycéens, les 
tickets UBA sont vendus sur 
place), etc. À côté de ce volet 
administratif, la Maison de 
la Famille propose des ren-
dez-vous fixes mais aussi des 
ateliers, débats et temps forts 
pour donner une dimension 
conviviale et intergénéra-
tionnelle à ce lieu. Organisé 
tous les mercredis matins, 
le « Café des Parents » per-
met par exemple aux familles 
d’échanger sur la parentalité 
et de partager petits ou grands 
tracas du quotidien autour de 
la machine à café... toujours 
remplie, comme dans une 
vraie maison ! 

L’INFO EN + 
>  190 000 euros ont été affectés à la réhabilitation 

du bâtiment (mobilier et extérieurs compris), 
d’une surface de 200 m² environ, animé par 
7 agents municipaux. Ce bâtiment surnommé 
le « petit château » fait partie du patrimoine 
communal.

+

Maison de la Famille 
bienvenue chez vous !
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PRATIQUE 
>  70 av de la mairie – Lège bourg 

Tél : 05 56 03 80 51 
Mail : maisondelafamille@legecapferret.fr 
Horaires : Du lundi au jeudi de 8h30 à 17h30 
Le vendredi de 8h30 à 16h30

+

UNE PROGRAMMATION,  
DEUX SAISONS
Établie de janvier à juin, puis de septembre à décembre, 
la programmation de la Maison de la Famille alterne 
rendez-vous réguliers et temps forts. 

MAIS AUSSI : 
•  atelier des passeurs de mémoire  

(les anciens viennent transmettre leur histoire)

•  atelier informatique (pour aider les seniors à 
utiliser ordinateur, tablette et nouveaux logiciels 
de communications) 

•  Jeux de carte

•  Cours de yoga sur l’équilibre pour les seniors et 
yoga du rire pour les petits et les parents

•  Ateliers de cuisine (en coopération avec  
Cap Langues et Les Toqués du Cap), etc. 

>  CAFÉ DES PARENTS  
TOUS LES MERCREDIS MATIN

Ils peuvent s’inviter à tout moment entre 
9h15 à 11h45, avec ou sans enfants, pour 
échanger, confronter leur quotidien, 
faire émerger de nouveaux besoins... ou 
discuter autour d’un café. 

>  5 JANVIER 2016 (14H30 À 16H) :  
« SENIOR SOYEZ ACTEUR 
 DE VOTRE SANTÉ »

Cette conférence organisée par l’ASEPT*  
se déclinera ensuite en 10 ateliers  
de prévention axés sur la mémoire  
(55 ans et plus). 

* Association de santé, d’éducation  
et de prévention sur les territoires.

>  12-19 MARS : SEMAINE  
DE LA PETITE ENFANCE

Calée sur la semaine nationale de la Petite enfance, 
cette opération prévoit :

•  une conférence débat sur les « Jeux et écrans », 
par la psychologue Mme Martine Nonne Barrault 
précédée d’un goûter (samedi 12 mars, à 10h30  
à « La Halle » à Lège).

•  une exposition du réseau girondin petite enfance 
« Le jardin des couleurs »  avec des modules 
et des jeux pour développer l’imaginaire et la 
créativité des enfants.

•  une exposition des œuvres de la maternelle. 

•  des animations dans toutes les crèches  
de la commune. 

•  une conférence débat animée par le Docteur 
Coat (chirurgien-dentiste) pour ranger pouce, 
tétine ou doudou au placard et éviter ainsi  
les dégâts sur la mâchoire et la dentition  
(samedi 19 mars à 11h - « La Halle » à Lège). 

•  Suivie dans l’après-midi et d’un spectacle  
« Mon doudou et moi » et d’un goûter  
pour les enfants de 0 à 6 ans  
(entrée libre - 16h à « La Halle » à Lège). 

>  SAMEDI 21 MAI  :  
« LES ADOS EN VRILLE :  
QUE COMPRENDRE, QUE FAIRE ? » 

Conférence donnée par le psychiatre Xavier Pommereau, 
spécialiste de l’adolescence en difficulté et pionnier de la 
prévention du suicide chez les jeunes en France. (entrée libre, 
18h30 - « La Halle » à Lège). 
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Vous avez pris votre fonction 
en mars 2014, quelle a été votre 
première action ? 
«  Ma priorité était de remettre 
l’organisation des services techniques à 
plat pour privilégier une approche plus 
transversale, moins hiérarchisée et rigide. 
Sous l’impulsion de Fabrice Moreau, notre 
nouveau directeur des services techniques 
arrivé au printemps dernier, nous avons 
restructuré les services autour de grands 
pôles de compétences  : environnement, 
sécurité, voirie, plages, animations et 
maintenance des moyens généraux, où 
chaque service est informé de ce que font les 
autres. Ce décloisonnement nous permet 
d’être plus efficaces sur le terrain, d’assurer 
un meilleur suivi, de mutualiser les moyens 
et de valoriser la polyvalence des agents. » 

3 questions à...
Thierry Sanz
ADJOINT DÉLÉGUÉ AUX TRAVAUX  
ET AUX SERVICES TECHNIQUES

La Presqu’île en chantier 
Après l’effervescence de la saison et la rentrée, loin de s’endormir, 
la ville poursuit et engage des chantiers sur toute la commune, avec 
trois mots d’ordre : sécurité, qualité de vie  et optimisation des moyens. 

« Dialogue et proximité 
comme fer de lance »

Comment cette réorganisation se 
traduit-elle sur le terrain ? 
« La communication est au cœur de cette 
nouvelle stratégie, aussi, nous tenons une 
réunion hebdomadaire avec les référents 
de chaque pôle. Nous avons également mis 
sur pied une commission de travaux, qui 
associe des élus de chaque groupe du conseil 
municipal, pour faciliter l’information, 
l’échange et le dialogue autour des chantiers 
en cours ou à venir. Ces réunions ont lieu 
une fois par trimestre et peuvent être 
ouvertes à des techniciens extérieurs pour 
des éclairages complémentaires. Nous 
sommes à l’écoute !

Autre marque de notre volonté de dialogue : 
la mise en ligne en juillet dernier du nouvel 
outil collaboratif « Tell My City ». Cette 
application permet à chaque administré 
de prendre la parole pour signaler en 
temps réel un dysfonctionnement sur nos 
équipements publics. Nous répondons à 
chaque requête. Nos services assurent le 
suivi et l’usager sait exactement quelle issue 
est réservée à sa demande. » 

Quels sont 
les grands 
chantiers en cours 
et à venir ? 
«  En 2015, nous aurons 
investi près de 13 millions 
d’euros pour améliorer la 
sécurité et la qualité de vie des 
habitants. Des projets phares se 
sont concrétisés comme la maison 
de la famille, l’épicerie sociale ou la 
poursuite de l’avenue de la Mairie. 
Mais notre tâche est encore vaste ! L’un 
des prochains défis concerne les traversées 
de villages  : elles doivent être aménagées 
en intégrant de nouvelles normes de 
fonctionnement et d’accessibilité.. sans pour 
autant remettre en cause l’authenticité 
et l’identité des villages. La réflexion 
est lancée, mais rien ne sera entrepris 
sans concertation préalable avec les 
commerçants et les habitants. »

GRAND ANGLE  POLITIQUES PUBLIQUES
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Dans les bâtiments

Des équipements pour tous, 
sur toute la Presqu’île.

Le saviez-vous ?
En choisissant de conserver  
la maîtrise d’œuvre (conception  
et suivi) des chantiers courants, 
la Ville valorise les compétences 
internes de ses agents et réalise une 
économie de près de 10% en moyenne 
du montant global de ses travaux. 

> La Mairie s’agrandit

Depuis le mois de mai dernier, pelleteuses 
et ouvriers s’activent aux abords de l’Hôtel 

de Ville. Un premier bâtiment est sorti de 
terre à l’arrière de la Mairie. Prolongement 

naturel et architectural du volume actuel, 
il accueillera 90 m² de bureaux avec une 

salle de réunion. Tandis qu’un deuxième 
édifice trônera sur le parvis, bien visible et 

accessible pour créer un espace dévolu aux 
archives et à la valorisation du patrimoine. 

Les deux nouveaux bâtiments sont 
attendus pour juin 2016. 

>  L’épicerie sociale ouvre ses 
portes pour Noël  

Inauguré dans l’intimité, ce nouvel 
espace géré par le CCAS a ouvert ses 

portes début décembre. Le lieu est 
chaleureux, fonctionnel, avec un accès 

discret à l’arrière par le parking de la 
maison de retraite. Un stationnement 

PMR a été réalisé au pied du bâtiment. 

>  Une Maison de la Famille 
 depuis novembre

La Maison de la Famille a ouvert ses 
portes au mois de novembre (voir notre 

article p. 10), le traitement paysager des 
abords a été l’occasion de restructurer 

l’espace partagé avec la crèche familiale 
et de donner plus d’aisance aux enfants 

de la crèche qui profiteront d’un jardin 
étendu.  

GRAND ANGLE  POLITIQUES PUBLIQUES
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>  Poursuite de la modernisation de la RPA 

Après l’importante restructuration des cuisines, 
salle de restaurant et accès aux parties communes, 

la Ville s’est attaquée aux appartements : les 
bandeaux et avant-toit de 4 blocs de logements 

ont été rénovés en marge de l’électrification des 
volets roulants et du programme d’amélioration de 

l’accessibilité générale.   

> Trinquet et squash nouvelle version

Livré en octobre, le Trinquet et les terrains de squash ont 
fait l’objet de travaux les plus importants de leur histoire. 

Sols, plafonds, murs : tout a été refait. Le but ? Sécurité et 
précision pour les joueurs, confort pour le public. 

Mais aussi
> La mise aux normes des sanitaires de la 

salle de la Forestière : les équipes en profitent 
pour rafraîchir et moderniser toute la zone d’accueil 

à l’entrée.  

> La création d’un bâtiment d’accueil, 
adapté et ouvert sur l’entrée principale, aux 

ateliers municipaux : 140 m² créés, portant le total 
réaménagé à 200 m² (accueil public, secrétariat, 

bureaux, salles de réunion). 

> Les multiples travaux d’entretien dans 
les écoles, les crèches et nombreux bâtiments 

municipaux. 

> 80 dossiers Ad’Ap (Agenda d’accessibilité 
programmée)  ont été traités en interne, un travail 

de plusieurs mois. Ils ont été présentés en septembre 
à la Préfecture et représentent 1 million d’euros de 

travaux, échelonnés jusqu’en 2020. 

Un jardin du souvenir a été aménagé à Lège. 
 Il est équipé d’un espace cinéraire et d’une 

colonne où les familles peuvent apposer une 
plaque en mémoire du défunt.  

Les accès  refaits sont désormais entièrement 
accessibles aux personnes à mobilité réduite. 

Même priorité aux Jacquets où des travaux sont 
programmés en début d’année pour rendre 

une première tranche praticable. Terrassements 
et paliers vont être créés pour faciliter l’accès 

aux 89 nouvelles concessions (portant le total 
de cette première phase à 125). Ces travaux 

permettront de réduire la pente actuelle de 15% 
en moyenne à 5%. Enfin, l’ancienne morgue 

du cimetière de L’Herbe a été réhabilitée et 
transformée en ossuaire.

Dans les cimetières

L’info en + 
La Ville compte 66 bâtiments 
municipaux, plus de 50% sont 
déjà aux normes PMR. 

GRAND ANGLE  POLITIQUES PUBLIQUES



15   FACEBOOK.COM/VILLEDELEGECAPFERRET   PRESQU’ÎLE  NUMÉRO 60

> Les abords de la médiathèque font peau neuve

Tout le secteur compris entre la médiathèque, le CCAS et l’épicerie sociale 
a été restructuré pour améliorer le cheminement entre ces espaces, tout 

en réglant un dysfonctionnement du réseau d’eaux pluviales. Les services 
techniques en ont profité pour donner un coup de pinceau aux bâtiments et 

harmoniser la teinte des façades. 

Mais aussi
> Rénovation en novembre de l’allée des 

Cigales à Piraillan. L’occasion de remettre 
aux normes la zone située entre les réserves 

indépendantes et le marché. 

> Réhabilitation de l’avenue des 
Mouettes (entre l’avenue Nord du Phare 

 et l’avenue  de Bordeaux). 

> Réfection de l’avenue des Écoles  
et création d’un arrêt de bus. 

> Réalisation d’une rampe  
pour améliorer l’accessibilité à la plage  

(au niveau de l’Hôtel de la Plage). 

> Un oasis numérique à l’Office de Tourisme

Afin de mieux accueillir les mobinautes qui viendront 
se connecter au pôle numérique créé par l’Office de 

Tourisme, la Ville lance la restructuration des abords 
de l’édifice et de la mairie annexe. Traitement paysager, 

mobilier urbain : l’ensemble est attendu pour la fin de 
l’année. 

> Nouvelle avancée pour l’avenue de la Mairie

Un tronçon de 200m environ vient d’être livré à la 
sortie de Lège, dans la continuité du chantier engagé 

depuis maintenant 3 ans. Bordures, voirie, trottoirs : 
leur traitement est identique et décliné pour limiter la 

vitesse et assurer la sécurité de tous les usagers dans cette 
nouvelle zone 30. 

> Clap de fin pour l’allée du Grand Oustaou

L’aménagement de l’ultime tronçon de l’allée met un 
terme à un an et demi de travaux et 1 million d’euros 

d’investissement, pour créer un ensemble sécurisé et 
parfaitement intégré. Voie verte et plateaux surélevés 

sécurisent cet axe qui dessert de nombreux lotissements. 

> Un nouveau giratoire au pied de la Halle 

Le carrefour de l’avenue du Médoc, de la Gare et 
du chemin de la Forêt sera désormais le « Giratoire 

de la Halle ». Les travaux, lancés en début d’année, 
devraient durer 3 mois. Au programme : îlot central 

et aménagements paysagers des abords, avec le passage 
définitif en sens unique du Chemin de la Forêt. 

L’aménagement des abords sera prolongé tout le long  
du chemin de la Forêt.  

ÉNERGIE,  
ÉCONOMISONS-LA !
L’effort de rationalisation  
a débuté avec la gestion  
de l’électricité : depuis le 1er 
janvier, la Ville s’adosse au 
SDEEG (syndicat départemental) 
pour la gestion de ce poste. 
Option qui  lui a permis de réduire  
sa facture de 10% en moyenne  
grâce aux économies d’échelles 
et à la mutualisation des moyens. 
Elle s’apprête à suivre le même 
procédé pour le gaz au 1er janvier 
2016. 

Équipements et infrastructures

GRAND ANGLE  POLITIQUES PUBLIQUES



Les dossiers qui vont changer la donne
Alors que la Presqu’île planche sur le devenir
de son territoire à travers l’élaboration du PLU, 
deux dossiers majeurs occuperont le devant 
de la scène en 2016 : le recul du trait de côte 
(érosion) et l’évolution de l’intercommunalité. 
Deux questions cruciales avec des incidences 
directes sur la gestion municipale.

L’action publique s’est 
accélérée avec le Grenelle de 
l’environnement (en 2010), 
Xynthia (2010) et les tempêtes 
de l’hiver 2013-2014, qui ont 
durement frappé le littoral 
Aquitain et bouleversé les 
prévisions les plus pessimistes. 
Le trait de côte a globalement 
reculé de plus de 10 mètres, 
contre 1 à 3 habituellement 
enregistrés. Tout le littoral 
français est concerné. L’Europe 
demande aux différents États 
de définir leur stratégie de 
gestion de la bande côtière 
au niveau national, déclinée 
au plan régional et local : la 
commune se retrouve donc en 
1ère ligne.

Vers une stratégie globale 
et cohérente
Elle doit maintenant établir une stratégie 
à moyen et long terme, pour intégrer la 
gestion du recul du littoral, et définir le 
plan d’actions qui l’accompagne. 

Jusqu’à maintenant, la Ville est inter-
venue dans l’urgence, à la mesure de ses 
moyens, par des rechargements en sable 
sur la façade océanique de la Pointe du 
Cap Ferret. Il s’agissait de combler les 
brèches à l’extrémité de la flèche sableuse 
pour préserver les biens et les personnes 
situés en contrebas (à l’arrière du res-
taurant de la Pointe). Côté Bassin, les 
particuliers se sont lancés dans une lutte 
effrénée pour tenter de protéger leurs 
propriétés avec des ouvrages individuels. 
Dans un cas comme dans l’autre, les solu-
tions ne sont ni pérennes ni validées sur 
plan scientifique. « Nous ne pouvons faire 
reposer cette stratégie de lutte sur des initia-
tives privées ou isolées. Un jour ou l’autre, 
et peut-être plus vite qu’on ne le pense, il y 
aura des défaillances dans ces ouvrages de 
protection. Nous devons porter une vision 
globale et sur le long terme  » insiste Mi-
chel Sammarcelli.

Lutte ou repli
Pour faire face à l’érosion, deux 
solutions  sont avancées : la lutte active 
ou le repli. Autrement dit, soit on est 
capable de mettre en œuvre des ouvrages 
de protection efficaces et durables, soit il 
n’y a pas de solutions techniques ou de 
financements possibles et les habitations 
et activités humaines menacées doivent 
être déplacées. 

«  On a tous à l’esprit l’exemple du ‘‘Si-
gnal’’ dans le Médoc  » rappelle Michel 
Sammarcelli. «  Personne n’aurait imagi-
né que ce bâtiment édifié à 200 mètres de 
l’océan aurait un jour les pieds dans l’eau, 
obligeant les propriétaires à fuir. Personne 
n’a pris en compte les incidences finan-
cières et le volet humain de cette affaire. » 
Le destin de cet immeuble a donné une 
nouvelle résonance à ce risque sur la côte 
Aquitaine. 

Érosion : coup d’accélérateur dans la stratégie  

de gestion du trait de côte
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6 secteurs, 6 configurations 
Les villes de Lège-Cap Ferret, de La-
Teste-de-Buch, de Biscarosse, le SIBA et 
l’État ont lancé entre 2013 et 2015 un 
diagnostic pour définir ce que sera le trait 
de côte d’ici 2025 et 2045.  Objectif : bien 
prendre en compte l’évolution des passes 
et la spécificité du Bassin d’Arcachon. 
La zone a été fixée à 6 secteurs* pour 
le Cap Ferret, qui ne rencontre pas les 
mêmes problématiques selon que l’on se 
trouve à la Pointe, au Mimbeau ou sur le 
cordon dunaire. Ce diagnostic, entamé 
en 2015 et en passe d’être finalisé, ouvre 
la voie à une deuxième phase d’étude : la 
définition d’une stratégie locale. 

Réunions publiques en vue
C’est tout l’enjeu de la nouvelle expertise 
qui doit être lancée début 2016  : un an 
pour élaborer les différents scénarios et 
les plans d’actions possibles au Cap Fer-
ret. 

Financée à 80% par les partenaires pu-
blics (État, Région, etc.), l’étude durera 
12 mois et sera menée avec le soutien du 
GIP** du littoral aquitain, déjà engagé 
dans une stratégie régionale. 

L’enjeu est de taille  : définir un pro-
gramme d’actions le moins défavorable 
possible. Ouvrages de protection ? dépla-
cement des activités ? « On peut tout en-
visager mais à partir du moment où le volet 
humain est en jeu, cela doit se faire dans 
la plus grande transparence  » prévient 
Michel Sammarcelli. Plusieurs réunions 
publiques seront donc programmées 
pendant l’année pour rendre compte de 
l’avancée des réflexions. 

Qui finance ? 
En réalité, les choix dépendront des bud-
gets. « Aucune commune en France n’aura 
les moyens de financer à elle seule les actions 
qui découleront de ces études d’élaboration 
de stratégies locales. Je pense que ce dossier 
est surtout une opportunité pour les maires 
du littoral de se rapprocher pour peser face 
à l’État et à l’Europe  » conclut Michel 
Sammarcelli.  Car c’est bien aux niveaux 
national et européen que se jouera le fi-
nancement de la politique de lutte contre 
l’érosion. 

Pour s’y retrouver entre érosion 
et submersion marine 

L’érosion du littoral correspond 
au recul du trait de côte et 
au risque d’affaissement des 
plages, surtout concentré au 
Cap Ferret. La submersion 
marine est un risque lié à une 
inondation temporaire générée 
par l’eau lors d’évènements 
météorologiques ou 
océanographiques particuliers. 
Elle concerne une grande partie 
des villages de la Presqu’île.

* Les 6 secteurs sont : les deux façades océaniques Nord et Sud du Cap Ferret, la pointe du Cap Ferret, la façade Bassin des 44 hectares, le secteur du Mimbeau Sud et Nord. 

** Groupement d’intérêt public, le « GIP Littoral Aquitain » réunit les services de l’État et les collectivités territoriales de la côte Aquitaine.  
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Ce qui nous attend avec la loi NOTRe

Autre dossier d’envergure :  
l’évolution récente de 
l’intercommunalité. Le 
territoire du Bassin d’Arcachon 
serait conforté, écartant 
l’intégration du Val de 
l’Eyre de la future grande 
intercommunalité.

Cette avancée intervient 
alors que la loi NOTRe, 
promulguée le 7 août 2015, 
s’attaque à la réorganisation 
de la carte administrative. 
Après les Régions, ce texte 
veut inciter à la fusion des 
intercommunalités. L’objectif 
est clair : promouvoir des 
organisations locales moins 
nombreuses, plus peuplées, 
avec des compétences 
étendues.

La nouvelle carte 
intercommunale
Ce texte fixe entre autres le seuil de créa-
tion des communautés de communes à 15 
000 habitants contre 2000 actuellement. 
Le Préfet a dévoilé début octobre la carte 
des futurs regroupements, qui ferait pas-
ser la Gironde de 37 à 23 intercommuna-
lités au 1er janvier 2017. Étape cruciale, 
cette proposition de redécoupage main-
tient la coexistence COBAS* et CO-
BAN** (qui devront toutefois fusionner 
à partir de 2021), confortant l’identité 
Bassin d’Arcachon. 

La grande intercommunalité serait ainsi 
circonscrite aux communes du Bassin, 
excluant le Val de l’Eyre. Si ce renforce-
ment est une bonne nouvelle pour les 10 
communes sur le plan de la cohérence ter-
ritoriale, le remodelage des compétences 
change la donne.

Un transfert de 
compétences délicat
En effet, la loi NOTRe établit un calen-
drier resserré avec un transfert de com-
pétences obligatoire dans les domaines 
de l’aménagement, du traitement des 
déchets, de la promotion touristique, de 
la gestion de l’eau et de l’assainissement. 
Concrètement, cette obligation implique 
que les intercommunalités du Bassin ré-
cupèrent au minimum la compétence 
tourisme au 1er janvier 2017 et celle de la 
gestion de l’eau en 2020. « Sur le papier, 
le principe de rationalisation est louable, 
mais sur le terrain je ne suis pas certain 
que nous allions dans le sens de l’efficacité 
ou de la réduction des dépenses, sans parler 
de l’atteinte à la qualité de service rendu et 
du risque de dilution des responsabilités » 
s’inquiète Michel Sammarcelli, Président 
du Syndicat intercommunal du Bassin 
d’Arcachon.

Révolution dans les 
services
En effet, les distorsions de services entre le 
Nord et le Sud sont encore marquées. En 
matière de transport public par exemple, 
la COBAS en assure la gestion alors qu’il 
est embryonnaire au Nord. Il semble par 
ailleurs légitime de poser la question de la 
cohérence et de la viabilité d’un transport 
en commun qui relierait Arcachon au 
Cap Ferret (délais, coûts, fréquentation, 
etc.). Autre problématique : le service de 
l’eau, qui est à l’heure actuelle assuré par 
trois gestionnaires distincts sur le Bassin 
(Agur, Veolia et La Lyonnaise des Eaux) 
pour des niveaux de prestation différents. 
L’échéance de 2020 s’annonce comme 
un couperet pour les délégataires, repla-
çant sur le devant de la scène la question 
du niveau de service à défendre. Si on y 
ajoute la question des écoles et de la ges-
tion des 3 piscines publiques aujourd’hui 
assumée par l’intercommunalité dans le 
Sud, le tableau est complet. Quel coût, 
pour quel avenir ? Les communes avaient 
jusqu’au 19 décembre pour s’exprimer. 
Elles sont nombreuses à freiner des quatre 
fers... pourtant, les schémas de coopéra-
tion intercommunale devront être arrêtés 
au 31 mars 2016, et mis en œuvre avant le 
31 décembre 2016.

« La marque Bassin

d’Arcachon renforcera 

le sentiment d’apparte-

nance au territoire»

 
« Il n’est plus question de nous  
rapprocher du Val de l’Eyre, mais  
de créer une grande intercommunalité 
Bassin d’Arcachon. C’est d’ailleurs 
dans cette logique que les Maires 
m’ont mandaté à l’unanimité pour 
créer une marque « Bassin d’Arca-
chon ». Au-delà de la nécessité de se 
différencier pour s’imposer dans un 
environnement très concurrentiel, cette 
marque doit renforcer le sentiment 
d’appartenance. » 

Michel Sammarcelli 

GRAND ANGLE  POLITIQUES PUBLIQUES
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LES BONNES ADRESSES  DE LA PRESQU’ÎLE

Ent. BIENSAN
Artisan Plombier Chauffagiste

ZA LÈGE-CAP FERRET
www.jb-plombier.fr
www.facebook.com/JbPlombier

Chauffe eau solaire - Pompes à chaleur 
Raccordements eau, gaz, tout à l’égout
Ramonage

NEUF ET RÉPARATION

• Charpente
• Maison Bois
• Couverture

DominiqueDD i iD i iD i iDDDD qq

Parc d’entreprises - 18, rue Agosta - 33950 Lège-Cap Ferret - Fax 09 66 89 34 50

Notre savoir-faire à votre service
depuis plus de 20 ans !

Tél. 05 57 70 34 50 / 06 12 21 70 93
www.llasera-sarl.com

• Menuiserie
• Caillebotis

CAP.SERVICES.TP
Terrassement • Travaux publics

Démolition • Dessouchage

Chemin d’accès

Franck ANTIGNY 
33950 Lège Cap Ferret 
06 30 52 24 03 
f.antigny@capsevices-tp.com

13 rue Jacques Cassard - ZA LÈGE - 33950 LÈGE-CAP FERRET
Tél. : 05 56 60 76 14 - E-mail : tgm-tgs@wanadoo.fr

TERRASSEMENT - DÉMOLITION

•  accès calcaire - dessouchage -  

tout à l’égout

• location bennes

Thomas GAY

• perrés, épis

• enrochement

CORPS MORTS - TRAVAUX MARITIMES

TG services TGM sarl

CPBCPB FrèresFrères

Carlos & Joël PEREIRACarlos & Joël PEREIRA
MAÇONNERIE ET BOIS

Construction traditionnelle ou ossature bois, agrandissement, 

rénovation, couverture, caillebotis…

17, rue Hermione - 33950 Lège - Cap Ferret

05 57 70 36 32 / 06 81 56 28 1705 57 70 36 32 / 06 81 56 28 17
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Le PADD  
fait consensus
Discuté en séance de Conseil Municipal 
le 19 octobre dernier, le Projet 
d’Aménagement et de Développement 
Durables (PADD) de la Presqu’île a mis tout 
le monde d’accord. Les grandes orientations 
présentées ont suscité l’unanimité. 

Préserver la singularité et l’authenticité de la commune 
est un défi permanent, qui va bien au-delà des logiques 
partisanes. «  Nous devons absolument travailler en-
semble, il s’agit de l’avenir de nos enfants  ! Et si nous ne 
sommes pas bons je dirais que la Presqu’île est en danger ! » 
insistait Michel Sammarcelli en séance. « Il est tellement 
facile de laisser zoner n’importe quoi, et on mutile une com-
mune à tout jamais ! ». Le PADD doit  maintenant être 
mis en musique à travers le projet de règlement et des 
plans de zonage du futur Plan local d’urbanisme (PLU).  

Un projet de territoire partagé  
Toute la difficulté de l’exercice est de composer avec le 
millefeuille réglementaire. Le nombre et l’étendue des 
contraintes laissent en effet peu de marges de manœuvre 
et nécessitent une adhésion forte au projet de territoire. 

De la même façon, les réformes régulières sur le terrain 
de la densification (suppression du COS, du minimum 
parcellaire, etc.) obligent à innover et à s’appuyer sur une 
majorité consolidée pour garder le cap de la préservation 
et d’un développement équilibré.

La concertation clé de voute du PLU
Aussi, l’ouverture et la concertation qui ont prévalu 
pendant toute la préparation du PADD, s’appliqueront 
de la même manière pour cette nouvelle étape cruciale. 
Réunions techniques, consultations des habitants, des 
associations, interventions des forces vives, tous les 
moyens seront mis en œuvre pour collecter l’expérience 
de terrain et la traduire dans notre PLU, dans les limites 
réglementaires. 

Objectif 2016  : lancer l’enquête publique pour une 
approbation du PLU en fin d’année.

LE PADD EN 2 POINTS
1. Les grandes orientations
> Asseoir les conditions d’un avenir respectueux avec la 

protection de l’environnement et de la biodiversité, la 
préservation de la ressource en eau et la prévention de 
l’ensemble des risques.

>  Organiser le développement raisonné de la commune, en 
tenant compte de son écrin naturel et paysager. Cela implique 
la détermination d’un objectif démographique soutenable 
(max. 11 000 habitants à l’horizon 2030), la maitrise de 
la densification du tissu urbain, la sauvegarde des villages 
ostréicoles, la préservation du patrimoine architectural 
emblématique de la commune.

>  Renforcer les fonctions urbaines et résidentielles des 
différentes polarités en tenant compte de leurs spécificités, 
renforcer l’économie local, favoriser l’implantation de 
nouvelles activités et de nouveaux équipements publics, 
assurer le développement des communications numériques 
sur l’ensemble du territoire.

>  Contribuer à la diminution des gaz à effet de serre en 
optimisant l’offre en transports collectifs et modes de 
déplacements doux, en favorisant le développement 
d’énergies renouvelables et en encourageant la valorisation 
des déchets.

2. Des projets attendus 
>  L’arrivée d’une nouvelle zone artisanale au nord de Lège

> L’extension du cimetière de l’Herbe

>  La construction d’une nouvelle caserne de pompiers au Cap Ferret

>  La création d’une déchèterie au Cap Ferret 
Une expo pour tout savoir
Une exposition itinérante, dévoilée au cours du Conseil Municipal,  
est d’ailleurs proposée en mairie de Lège et mairies annexes jusqu’au  
29 janvier (détail du calendrier sur www.ville-lege-capferret.fr).  
Cinq panneaux reprennent les éléments clés du PLU en général,  
du diagnostic et du PADD en particulier. Ils sont mis à la disposition  
du public, en marge du dossier de concertation et du registre 
d’observations proposés dans chaque mairie.



21   FACEBOOK.COM/VILLEDELEGECAPFERRET   PRESQU’ÎLE  NUMÉRO 60

GRAND ANGLE  POLITIQUE PUBLIQUE

Transfert d’instruction  
réussi pour l’urbanisme
La Ville a repris l’instruction des autorisations d’urbanisme
en janvier 2015, une mission abandonnée par l’État avec la loi ALUR. 
Après un an de fonctionnement, le bilan est positif. 

La prise en main de l’instrustion et du 
logiciel de gestion des actes d’urbanisme 
s’est faite dès 2014. Cependant, ce n’est 
qu’au 1er janvier 2015 que s’est opéré le 
transfert de l’ensemble des autorisations 
d’urbanisme. Une nouvelle mission me-
née dans un esprit de proximité et de 
qualité. 

La commune a débloqué d’importants 
moyens : les bureaux se sont déployés 
sur toute l’aile gauche de la mairie (en 
rez-de-chaussée), tandis que le service 
est passé de 3 à 6 personnes. 

« Nous maîtrisons désormais la totalité 
de la chaîne de décision  » résume 
Marine Chanourdie, responsable du 
service. «  De la phase informelle liée 
au conseil, jusqu’à la décision finale et les 
prolongements contentieux éventuels : le 
suivi et l’instruction sont parfaitement 
cohérents, sans risque de divergences de 
vue ou d’interprétation. »  

Délais raccourcis et 
qualité d’instruction 
Le service est aussi parvenu à réduire 
les délais d’instruction de plusieurs se-
maines, parfois de moitié par rapport 
aux échéances légales. Une célérité ap-
préciée du pétitionnaire pressé  ! Les 
agents n’attendent pas non plus le der-
nier moment pour notifier les demandes 
de pièces complémentaires ou la décision 
finale. 

Autre avancée importante : chaque projet 
est étudié à la loupe et, si nécessaire, 
accompagné d’un déplacement sur 
le terrain pour évaluer l’impact de la 
future construction, son insertion dans 
le paysage et le quartier, etc. Le dialogue 
est engagé dès le départ avec l’usager 
pour dénouer les difficultés éventuelles 
d’un dossier. L’objectif : faire que 
l’instruction devienne une formalité. 

Une sensibilité 
architecturale et 
paysagère à partager
« On nous en veut parfois parce que nous 
sommes très regardants » complète la res-
ponsable, « mais cette exigence permet de 
valoriser l’existant et faire évoluer l’ha-
bitat sans porter atteinte au patrimoine 
de la Presqu’île. C’est aussi un bon moyen 
d’éviter les contentieux fondés sur des ar-
guments fragiles. » 

Le service veut aller encore plus loin et 
sensibiliser à l’insertion des projets dans 
leur environnement, en maintenant un 
dialogue permanent avec les particuliers 
et les professionnels du secteur. Cette 
ambition passe par un travail de terrain 
d’inventaire des constructions et des 
quartiers emblématiques de la Presqu’île 
et des courants qui se sont exprimés sur 
le territoire. Le quartier Nègre de Piquey 
comprend par exemple de petites mai-
sons qui sont en fait héritées d’anciens 
baraquements américains de la Seconde 
Guerre mondiale. Apprendre à connaître 
les spécificités de la Presqu’île, c’est se 
donner les moyens de mieux la préserver. 

L’INSTRUCTION  
EN 2015:

292 
déclarations 
préalables

200 permis 
de construire

60 permis 
modificatifs

2 projets 
d’aménagement 
(lotissement)

33 
autorisations de 
travaux (mise 
aux normes 
d’accessibilité)

375 
certificats 
d’urbanisme

IL L’A DIT
« Cette gestion de 
proximité, où chaque 
détail de terrain compte, 
n’aurait pas pu être 
proposée au niveau d’un 
service intercommunal 
qui doit absorber de 
nombreux dossiers, 
issus de communes très 
différentes. » 
 MICHEL SAMMARCELLI



GRAND ANGLE  L’ESSENTIEL

22 PRESQU’ÎLE  NUMÉRO 60   FACEBOOK.COM/VILLEDELEGECAPFERRET 

DOSSIER

C’est encore mieux 
l’hiver !

Lège-Cap Ferret, ses plages, son Bassin, ses villages sous les pins. 
Tous les ingrédients de la carte postale sont là. Pourtant, en hors 
saison, la Presqu’île dévoile un tout autre visage que celui offert aux 
visiteurs de passage. Loin de la foule estivale, dans une atmosphère 
particulière où les éléments du paysage semblent transfigurés  
par la lumière crue de l’hiver, les habitants retrouvent pour quelques 
mois le Lège-Cap Ferret authentique... et une commune  
qui ne s’arrête pas de vivre. 
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Ça vit, ça bouge

Ostréiculture : une saison à fond 
La filière ostréicole explose 
chaque année au moment 
des fêtes de fin d’année et 
participe au prestige des 
produits français dans le 
monde entier. Mais le secteur 
subit des crises à répétition 
et les ostréiculteurs doivent 
se diversifier s’ils veulent 
poursuivre cette tradition 
séculaire. Rencontre avec 
deux professionnels en plein 
boom hivernal ! 
« Sur le Bassin d’Arcachon, on travaille 
encore à la main, comme autrefois. Le 
métier est resté très traditionnel, peu 
mécanisé et familial  : on est souvent 
ostréiculteur de père en fils et même 
de grand-père en petit-fils  » explique 
Pierre Lacaze,  qui œuvre dans le chai 
de ses aïeuls à Piraillan, depuis 1985. 
Cette ostréiculture « traditionnelle » 

comporte deux volets principaux  : 
le captage et la récolte. Le premier 
consiste à fixer sur des collecteurs et 
à laisser croître les larves d’huitres 
pondues en été. En automne et en 
hiver, les ostréiculteurs vont sur les 
parcs de captage afin de répartir les 
huîtres sur les parcs plus au large, 
où elles engraisseront et durciront. 
Après trois ans de maturation, elles 
seront récoltées, prêtes à être consom-
mées pour les fêtes de fin d’année.  
L’occupant de la cabane 30 jette un 
regard bleu sur ce Bassin qu’il connaît 
par cœur mais qu’il découvre chaque 
jour. « Finalement, c’est l’automne que 
je préfère, quand la pression touristique 
retombe et qu’on retrouve notre Bassin 
sans bateaux, sans corps-morts, avec 
son aspect originel.  Mi-décembre, tout 
est différent : on a la tête dans le guidon 
parce qu’on prépare Noël. Il faut stocker 
les huitres précalibrées en bassin avant 
de les expédier. On les ramène dans des 
parcs de proximité car on craint les tem-
pêtes hivernales. »

Refaire les stocks pour les années 
« sans » 
Aux aléas météorologiques il faut ajouter les an-
nées de maigre récolte qui font apparaître des 
problèmes de stocks. C’est pour éviter les sai-
sons en dents de scie que Christophe Maleyran 
fut l’un des premiers à acheter une partie de son 
naissain (1/3) en écloserie où il est élevé dans des 
conditions idéales de salinité et de température. 
Ce naissain de « laboratoire » grandit ensuite, 
comme ses cousins « naturels », dans les parcs. 

« J’y trouve plusieurs avantages  : d’abord cet ap-
provisionnement me permet de palier au déficit 
naturel de certaines années. C’est aussi un coût de 
production en moins. Enfin, les huitres issues du 
naissain d’écloserie sont moins laiteuses, ce que 
beaucoup de consommateurs apprécient » pointe 
l’ostréiculteur installé au Grand Coin à Piquey. 

Cette année, justement, le naissain s’est fixé 
tardivement et en petite quantité. La récolte 
risque d’être maigre. Mais la profession sort de 
deux années de surproduction. La nature ne fait 
jamais rien en vain... 
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Un pilier  
économique  
du Bassin 

70 % 
du naissain vendu en France est 
récolté sur le Bassin d’Arcachon. 

L’ostréiculture représente 
750 ha de parc pour une 
production annuelle de 

8000 t
d’huîtres. 

315 entreprises 
artisanales (77 sont  
implantées sur la Presqu’île) 

1000 
personnes employées

En hiver, vos marchés  
sont ouverts 
Il fait froid ? C’est une raison suffisante pour profiter de l’ambiance 
chaleureuse des deux marchés de la commune ouverts en hiver les 
matins : le samedi à Lège, les mercredi et samedi au Cap Ferret.  
Pour Jean-Philippe Brauge, adjoint en charge des campings et 
des marchés : « Faire son marché, c’est un acte social. Loin de la 
cohue estivale, les gens du pays se retrouvent autour d’un verre de 
vin chaud ou d’un étal de produits saisonniers. Ils échangent, par-
tagent des infos, se préoccupent les uns des autres.  » Dans cette 
ambiance de place de village, les commerçants aussi sont plus 
détendus et ne sont pas avares d’idées pour animer la commune. 
Au Cap Ferret, cette année, ils plantent l’arbre de Noël place 
Walter Reinhard au bord de l’eau. Une tombola sera organisée 
au profit de la SNSM !
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3 questions à...

 VÉRONIQUE GERMAIN 

VICE-PRÉSIDENTE DE L’OFFICE DE TOURISME 

« On vient d’abord  
sur la Presqu’île  
pour se ressourcer » 
1// Peut-on vraiment parler d’un 
tourisme d’hiver pour les communes 
comme Lège-Cap Ferret ? 
« C’est plutôt un tourisme de hors saison. Il n’est 
pas mesuré quantitativement, mais il existe. Il 
concerne les personnes qui viennent dans leur 
résidence pendant les vacances et des visiteurs 
qui cherchent à profiter d’une villa, d’un hôtel 
ou d’une chambre d’hôtes à des tarifs plus 
intéressants, loin de l’affluence estivale. »

2// Quels sont les atouts  
de la Presqu’île en hiver ? 

« Lège-Cap Ferret est la seule station qui propose 
l’immensité de son côté océan et le retour au 
patrimoine, à la nature intimiste, avec le côté 
Bassin. » 

3// Quelles activités ont  
la faveur des visiteurs en hors saison ? 
« Les grandes balades à l’océan, le bird watching 
(observation des oiseaux), les dégustations 
d’huitres au coin de la cheminée ou la location de 
pinassotes, font partie des incontournables. Mais 
on peut aussi citer la balade du samedi au marché 
couvert du Cap Ferret et, depuis cette année, les 
soins balnéo à Claouey. Les gens viennent ici 
pour se ressourcer, prendre un grand bol d’air 
pur et profiter des plaisirs simples offerts par une 
Presqu’île qui ne s’arrête pas  
de vivre le 15 septembre. » 

Ils racontent leur premier hiver 
sur la Presqu’île
Installés depuis quelques années à Lège-Cap Ferret 
ou désireux de venir y poser leurs valises une fois pour 
toutes, ils ont tous passé le cap de l’hiver avec succès. 
Leurs petites galères à l’installation, leurs découvertes, 
leurs envies pour demain... ils racontent tout ! 

Rosalie Carrus, Paris/Piquey 
« Le calme est un luxe »
«  Je viens en vacances sur la Presqu’île depuis que je suis enfant. Autrefois 
mon mari et moi louions une maison au Canon. Mais, mal isolée, elle 
était froide et humide en hiver. En 2010, nous avons eu l’opportunité 
d’acheter à la Pointe aux Chevaux et nous avons organisé notre vie 
pour profiter de Lège-Cap Ferret toute l’année.  J’arrive de Paris le 
jeudi et je prépare la maison. Mon mari me rejoint le vendredi et nous 
passons le week-end ici. On vient encore plus souvent que les Bordelais  !  
Dès qu’il fait beau, on sort en bateau. Et s’il fait trop froid, nous restons au chaud 
à regarder le lent ballet des marées. Quand on habite Paris toute l’année, ce 
calme est un luxe ! Une sérénité que nous interrompons exceptionnellement les 
jours de rugby : mon mari va alors voir les matchs chez le voisin. L’autre jour, il 
nous a dit ‘‘J’aurais jamais pensé adopter des Parisiens !’’ »

Ça aime

GRAND ANGLE  L’ESSENTIEL
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Famille Cabeza-Martin
« J’ai compris que notre vie allait changer » 
« On ne voulait pas élever notre premier enfant à Paris, 
dans le stress et la pollution. Alors on a dû faire un choix  » 
explique Séverine Martin, parisienne de naissance et de 
cœur. Ils se sont décidés pour Lège-Cap Ferret  : « parce que 
je suis originaire de Saint-Médard-en-Jalles et que j’ai repris 
un commerce sur le Bassin d’Arcachon » précise Marc Cabeza.  
Ils ont emménagé à Lège à l’été 2012. «  Dans l’euphorie des 
colis à défaire, on ne pense pas à l’hiver. Les copains venaient 
nous voir souvent. Je me souviens avoir compris que ma vie allait 
changer du tout au tout quand, un soir, j’ai voulu aller chercher 
une plaque de beurre à 21h : aucun commerce n’était ouvert ! On 
a dû réorganiser nos vies et prendre de nouvelles habitudes » se 
souvient le jeune papa. 

« On m’avait dit : tu verras, ils ne te parleront 
pas »
À l’époque, sans emploi et seule à la maison, Séverine a cru 
qu’elle aurait des difficultés à s’intégrer. D’autant plus que 
des collègues parisiennes bien intentionnées lui avaient dit 
«  tu verras, là-bas, si t’es pas bordelaise, on ne te parle pas  ».  
« J’ai pu constater à quel point cette image était fausse. J’ai pris le 
temps de discuter avec les parents à la sortie de l’école. Pour soigner 
mon réseau et ma forme je me suis inscrite dans des associations. C’est 
comme ça que nous avons rencontré nos premiers amis : des expatriés, 
comme nous. Les gens sont très ouverts et franchement, il y a de quoi 
faire toute l’année : par exemple, pour notre premier Noël, nous avons 
été ravis (et surpris) de pouvoir emmener notre fils patiner et profiter 
chaque jour des animations gratuites pendant plus de 10 jours. À 
Paris, quand on est jeunes parents, ce sont des plaisirs rarissimes ! ».  

« On sent que vivre ici est bon pour l’équilibre »
Marc, lui, a gardé ses réflexes de jeune parisien connecté : 
« Habitué au Pariscope, j’ai d’abord eu du mal à trouver où et 
quand sortir. Maintenant, je sélectionne nos sorties grâce à la page 
facebook de la Ville et à l’application Bassin d’Arcachon ». Et même 
s’il ne sort pas tous les soirs, le jeune couple mesure la chance 
d’habiter la Presqu’île : « Il suffit de passer sous les pins ou d’aller 
faire un tour à la plage en hiver pour sentir au fond de nous que 
vivre ici est bon pour l’équilibre. » Un avis partagé récemment par 
le petit Gabin sur la terrasse de la maison : « Maman, écoute... 
C’est beau, c’est calme ». 

« Il faudrait border l’avenue de la Gare d’une allée sécurisée 
pour les piétons et les vélos. Cette voie est de plus en plus 
empruntée par les piétons, pourtant les automobilistes y 
roulent encore très vite. » 

Ça se fête !  
 
Comme au cycle des marées, la Presqu’île se 
soumet bien volontiers au rythme des fêtes. 
Ces rendez-vous traditionnels sont attendus 
par toute la population et, bien souvent, per-
mettent aux jeunes générations et aux nouveaux 
arrivants de prendre le pouls de la vie locale. 

en famille LES FÊTES DE NOËL
(Du 19 décembre 2015 au 3 janvier 2016) 

Ouverture du village de Noël à Lège (19 décembre) et 
marché gastronomique aux braseros, le soir, sous la halle

entre voisins LE REPAS DES MIMOSAS
(la Forestière, 30 janvier) 

Organisé depuis toujours par le CALP, ce rendez-vous 
est l’occasion de fêter en soirée et entre amis l’arbre à 
boules d’or emblématique de la Presqu’île... après le pin, 
bien sûr.

avec les vrais Légeots LA SAINT-BLAISE 
(5-6-7 février)

Héritée du temps des résiniers, cette fête traditionnelle 
rassemble les habitants de Lège et des environs autour 
d’une assiette de tripotes, de concours de belote, de 
pétanque, et d’un apéritif sous la halle. Cette année, 
le grand repas du soir, organisé par l’association du 
personnel municipal, aura pour thème le Cabaret. Faites 
tourner les serviettes ! 

GRAND ANGLE  L’ESSENTIEL 

Ce qu’ils changeraient à Lège-Cap Ferret 
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Les ados aussi  
aiment l’hiver 
Cléa Abel, 11 ans, a suivi les conseils de ses copains qui l’exhor-
taient à venir avec eux à l’espace jeunesse. Grâce aux animations 
« Loisirs Ados » programmées pendant les vacances de Tous-
saint, elle n’a pas passé un seul instant à s’ennuyer à la maison.  
« Je m’inscrivais à la journée ou la demie journée. C’est un système 
rassurant pour mes parents qui terminent tous les deux tard le soir. 
Les animateurs sont hyper sympas. On a passé de bons moments 
ensemble au bowling, en char à voile et surtout au laser game. Du 
coup, on est devenus très complices. Je motive maintenant mes co-
pines pour qu’elles s’inscrivent aux prochaines vacances ». 

Renseignements 
05 56 03 80 51 
maisondelafamille@legecapferret.fr 
Ouverture : du lundi au jeudi 
de 8h30 à 17h30 
Le vendredi de 8h30 à 16h30

+

En hiver, quand le sol est trop froid 
pour les champignons et que les 
casserons boudent les turlutes, on 
a tendance à se blottir au coin du 
feu en attendant que le mercure 
remonte. Pourtant, d’irréductibles 
amoureux de la glisse revêtent 
leur peau de néoprène pour foncer 
dans les vagues. La plage en hiver, 
il paraît qu’on y trouve aussi du 
plaisir... 

De plus en plus de surfeurs s’intéressent aux 
vagues de la Presqu’île. Pour les vacances de 
la Toussaint, le SCP a reçu deux bus de clubs 
sportifs venus passer quelques jours pour 
découvrir le swell du Grand Crohot. 

CLIN D’ŒIL 

Ça respire

GRAND ANGLE  L’ESSENTIEL
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Laurent Vieillot, 43 ans 

« L’hiver, tu retrouves 
l’ambiance surf  
des années 80 »

« J’ai commencé à surfer en 1985, en Nor-
mandie et en Bretagne. Là-haut, c’est en 
hiver que les conditions sont les meilleures. 
On est habitué au froid. Quand je suis ar-
rivé à Lège-Cap Ferret il y a 15 ans, j’ai 
continué à surfer dès que j’en avais l’occa-
sion. Je me déplace beaucoup dans le cadre 
de mon travail et quand j’arrive chez moi, 
le week-end, je n’ai qu’une hâte : prendre 
ma planche pour foncer dans les vagues  ! 
En hiver, l’ambiance est complètement 
différente  : plus iodée, plus fleurie aussi 
car les immortelles des sables couvrent les 
dunes. La vie sauvage reprend ses droits  : 
j’ai eu la chance d’apercevoir des chevreuils 
sur la plage. À l’eau, on ne se bouscule pas. 
J’ai l’impression de revenir dans le temps, 
au surf des années 80, quand tu faisais co-
pain-copain avec le gars qui terminait sa 
session en même temps que toi. Le surf en 
hiver, c’est un truc de passionné. »

Yannis Galissaire,  
17 ans

« Ce jour-là, j’ai appris 
à gérer mon stress »

«  Je viens surfer tous les jours, même 
quand il fait froid. L’hiver, on a réguliè-
rement droit à des vagues parfaites, car le 
vent souffle plus souvent offshore qu’en été. 
Il m’arrive d’être seul à l’eau des après-mi-
dis entiers. J’aime me sentir seul au monde, 
j’aime avoir la nature sauvage rien que 
pour moi. Mais sans les MNS, sans les co-
pains, dans des conditions plus rudes qu’en 
été, il faut rester prudent. Je me souviens 
d’une fois où la marée montante a créé un 
fort courant qui m’a attiré vers des séries de 
3 mètres au large. J’ai dû prendre sur moi 
pour rentrer sans paniquer. Cet hiver-là, 
j’ai appris à gérer mon stress. »

Matthieu Bouchez, 32 ans 

« Le surf l’hiver, c’est pour les 
durs » 

Moniteur au Surf Club de la Presqu’île, 
Matthieu Bouchez ne raccroche jamais la 
combinaison  : «  le dernier cours s’arrête 
fin octobre, mais le club reste ouvert pour 
faire surfer les sections sportives du collège 
de Lège deux fois par semaine, sans oublier 
les entraînements compétiteurs ».

Bien sûr, il emmène ses groms* à cher-
cher des températures plus clémentes au 
Portugal, car il ne faut jamais cesser de 
pratiquer pour progresser, mais son home 
spot, c’est ici, à Lège-Cap Ferret. « Si tu 
surfes dans le coin, il faut t’équiper : chaus-
sons, gants, cagoule et combi 4/3 car les 
conditions sont plus rudes en hiver. La nuit 
tombe vite, il fait froid et les grosses houles 
se succèdent. Le surf en hiver, c’est pour les 
durs. En tous cas, les ultra-motivés ! Mais 
on ne fonce pas à l’eau tête baissée  : on sé-
lectionne nos sessions. Un peu de soleil, 
des vagues de tailles raisonnables quelques 
copains à l’eau et c’est le bonheur.  Le spot 
est vide, on a les vagues pour nous et l’am-
biance est donc beaucoup plus détendue 
qu’en été.  En fin de session, les licenciés 
peuvent venir prendre une douche chaude 
au club qui ne ferme que pour les vacances 
de Noël. Alors pourquoi aller chercher un 
spot plus loin ? »

*jeunes surfeurs

GRAND ANGLE  L’ESSENTIEL 



30 PRESQU’ÎLE  NUMÉRO 60   FACEBOOK.COM/VILLEDELEGECAPFERRET 

GRAND ANGLE   EN DIRECT

CONSEIL MUNICIPAL DU 3 SEPTEMBRE 2015

Préemption du côté des écoles
La commune dispose d’un droit de préférence, c’est-à-dire 
qu’elle peut se substituer à tout acquéreur dès lors que la vente 
d’un bien immobilier répond à un projet d’intérêt général. Une 
habitation du centre de Lège, située au 49 avenue de la Mairie, 
dans le prolongement de l’école élémentaire et en face du collège 
a été mise en vente. La position de cette propriété est stratégique 
pour de futurs aménagements scolaires. La Ville a donc proposé 
de préempter ce bien : 243 m², acquis selon l’estimation réalisée 
par les services fiscaux, qui s’ajoutent au foncier communal. 
L’exercice du droit de préemption a été voté à l’unanimité 
des membres du Conseil Municipal.  

Les voies des « Portes de l’Océan » passent dans le 
domaine communal 
Après contrôle de l’état général de la voirie, des espaces verts et 
de l’éclairage public, la Ville a accepté la demande du syndicat 
d’incorporer ces parties au domaine public communal. Un 
demi-kilomètre vient ainsi intégrer le réseau routier de Lège-
Cap Ferret pour bénéficier du même entretien que le reste de la 
voirie communale.
L’incorporation des espaces communs au domaine public 
communal a été approuvée à l’unanimité. 

Voie d’eau dans le contrat d’eau potable 
Un litige oppose la Ville à l’ancien délégataire du service d’eau, 
la Lyonnaise des Eaux.  D’importants travaux avaient dû être 
ordonnés en urgence, pour remettre un forage en état à la veille 
de la saison estivale de 2012. Occasionnés par un manque 
manifeste d’entretien et de surveillance du prestataire, ce 
chantier a engendré une dépense de plus de 200 000 €, réclamée 
ensuite à la collectivité et bien supérieure à l’estimation initiale. 
Une mission de conciliation a été ordonnée en juillet dernier 
et a abouti à environ 50% de réduction du montant exigé pour 
solde de tout compte. 
Le Conseil Municipal a entériné à l’unanimité l’issue de ce 
litige.  

Fin de la réhabilitation du môle du Four 
83 800 € ont été débloqués pour terminer la deuxième phase 
de travaux qui permet d’achever la rénovation des perrés du 
môle du Four. Les quais délabrés doivent être démolis pour 
être remplacés par de nouveaux perrés en bois parfaitement 
intégrés et sécurisés. 
Le chantier a été approuvé à l’unanimité des membres du 
Conseil Municipal.  

Toutes les décisions qui touchent de près ou de loin la gestion communale font l’objet de délibérations 
présentées et débattues en Conseil Municipal : des séances publiques auxquelles chaque citoyen est libre 
d’assister. Au cœur de la vie municipale, les délibérations font aussi l’actualité de la Presqu’île. 
Voici une synthèse des principales. 

Les échos du conseil municipal
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Pensez-y !
Tous les Conseils municipaux sont annoncés 
sur la page Facebook de la ville.

Plus de 
renseignements : 
Hôtel de Ville 
79, avenue  
de la Mairie
33950  
Lège-Cap Ferret
05 56 03 84 00

+ +

Consultez le compte-rendu complet des conseils 
municipaux sur  
ville-lege-capferret.fr

villedelegecapferret 

Nouveau giratoire au bourg Lège
L’aménagement du carrefour situé à la croisée de l’avenue de la 
Gare, de l’avenue du Médoc et du chemin de la Forêt s’impose 
pour deux raisons : sécuriser ce point névralgique de la traversée 
du village et contribuer à dynamiser l’activité des commerces 
de proximité situés aux abords. Les travaux, incombant au 
Département et à la commune, s’échelonneront en plusieurs 
phases : préparation de la chaussée, reprise des réseaux d’eaux 
pluviales et d’assainissement, signalisation au sol, remplacement 
de l’éclairage public et aménagements paysagers. 170 000 € seront 
investis dans ce programme, dont 42 250 € devraient être portés 
par le Département. Les premiers coups de pioche sont prévus 
pour février 2016. 
Le Conseil Municipal a validé à l’unanimité le principe 
de l’aménagement et la demande de fond de concours au 
Département. 

Renouvellement de convention pour SFR et Bouygues 
Télécom
Les deux prestataires, dont les antennes sont installées sur le 
château d’eau du Cap Ferret depuis respectivement 1996 et 
1998, ont créé une filiale commune INFRACOS pour gérer ce 
patrimoine technique. La société INFRACOS a donc sollicité 
la Ville pour  renouveler et actualiser la convention d’occupation 
pour une durée de 12 ans. 
Les membres du Conseil Municipal ont approuvé le 
renouvellement de la convention à l’unanimité. 

CONSEIL MUNICIPAL DU 19 SEPTEMBRE 2015 
(1ÈRE PARTIE)

Un nom pour la nouvelle épicerie sociale
« Maison Sœur Monique » sera le nom officiel de l’épicerie 
sociale, en hommage à sœur Monique Lavielle qui a occupé la 
maison (de 1976 à 2013) abritant aujourd’hui ce nouveau relais 
de solidarité. 
Le Conseil Municipal a voté à l’unanimité le nom proposé. 

Augmentation des seuils de marchés publics
Un décret de septembre dernier relève le seuil de dispense de 
procédure du code des marchés publics. Il passe de 15 000 à  
25 000 euros HT. Le plafond doit aussi être relevé pour les appels 
d’offre européens début 2016, le règlement sera remis à jour à la 
publication des textes.
Le Conseil Municipal entérine à l’unanimité ces nouveaux 
seuils 

CONSEIL MUNICIPAL DU 19 SEPTEMBRE 2015 
(2È PARTIE)

Débat sur les orientations générales du PADD
Étape fondatrice de la procédure d’élaboration du Plan Local 
d’Urbanisme, le débat autour du projet de PADD revient 
sur les grandes orientations fixées par la commune en matière 
d’aménagement, d’équipement, d’urbanisme, de paysage, 
de protection des espaces naturels, agricoles et forestiers, 
et de préservation ou de remise en bon état des continuités 

écologiques. Ce document de 37 pages est le produit d’une 
concertation élargie et continue auprès des acteurs clés et forces 
vives de la commune. 
Il n’est pas soumis à un vote, mais doit être présenté et 
discuté au cours d’une séance de conseil municipal : le 
Projet d’Aménagement et de Développement Durable de la 
Presqu’île a été présenté au Conseil Municipal après avoir 
pris en compte les observations de tous. 

CONSEIL MUNICIPAL DU 29 OCTOBRE 2015

La stratégie locale de gestion de l’érosion est en 
marche 
L’État a lancé en 2011 une  stratégie nationale de gestion 
intégrée du trait de côte, sur la base d’un programme d’actions 
et de recommandations. Déclinée au niveau régional par le biais 
du Groupement d’Intérêt Public (GIP) Littoral Aquitain, cette 
réflexion prévoit l’élaboration de stratégies locales permettant 
d’affiner ces orientations et de les adapter aux spécificités de 
chaque territoire. Après la réalisation d’un diagnostic détaillé, 
Lège-Cap Ferret se lance dans une nouvelle phase d’études pour 
définir un programme d’actions concrètes. Elle a choisi de se 
faire assister tout au long de la démarche par le GIP Littoral 
Aquitain. Financée à 80% par l’État, la Région et peut-être 
l’Europe, ce travail estimé à 120  000 € HT s’étalera sur un 
an (soit toute l’année 2016), sur la base d’une concertation 
étendue. 
Les membres du Conseil Municipal ont approuvé le 
principe de l’élaboration d’une stratégie locale et des 
moyens à mettre en œuvre à l’unanimité.

Des plages bientôt municipales ?
Toutes plages de la commune relèvent du Domaine Public 
Maritime (DPM), donc de la compétence de l’État. Une 
fois de plus, Lège-Cap Ferret innove sur le terrain de la 
gestion du DPM : après les villages ostréicoles et les corps-
morts, elle sollicite le transfert de gestion des plages océanes 
comme celles du côté Bassin. Objectif  : mieux maitriser le 
fonctionnement de ces espaces et assurer un déploiement 
cohérent avec sa stratégie de développement économique et 
environnementale. 
Le Conseil Municipal a validé à l’unanimité le principe de 
transfert et toutes les démarches nécessaires à la finalisation 
du dossier.
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La Cave Du Phare
Vins

Champagnes
Spiritueux

Rhums
Whisky

Anthony Moreira

lacaveduphare@gmail.com

26, rue des Goëlands - 33970 Cap Ferret

SIGNATURES
épicer ie  & vins  de terroir

Torréfact ion de café

Marché municipal du Cap Ferret sur 150 m2 de surface

OUVERT TOUTE L’ANNÉE

BALNÉOTHÉRAPIE

Séjours & Soins 
Tous les jours,  

de 10h à 19h, sur RDV 
Tél. 05 57 177 177 

spa@domaineduferret.com

HÉBERGEMENT 
 

Tél. 05 57 177 177 
Réservations en ligne

contact@domaineduferret.com

RESTAURANT 
le Cabanon du Pinasse

Sur réservation 
05 56 03 25 09

SÉMINAIRES, 
GROUPES 

Tél. 05 57 177 177 
groupes@domaineduferret.com

Domaine du Ferret - Balnéo & Spa - Résidence de tourisme

Claouey - 40, avenue de Caperan - 33950 Lège-Cap Ferret - 05 57 177 177 - contact@domaineduferret.com
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INTERCO   SIBA

Une marque partagée  
pour le Bassin d’Arcachon
Élargir le rayonnement du Bassin d’Arcachon en renforçant 
son attractivité touristique et économique : tel est l’objectif du SIBA 
qui a lancé la création d’une marque territoriale en septembre dernier. 
Partagée par les 10 communes, la nouvelle bannière 
sera dévoilée durant l’été 2016.

« U
ne marque territoriale est bien plus 
qu’un nouveau logo  !  », explique 
Isabelle Galinier, directrice de la 

communication du SIBA. « La nôtre sera un outil 
commun aux 10 communes, pour fédérer autour de 
notre territoire et en renforcer l’attractivité. L’objectif 
est que l’identité ‘‘Bassin d’Arcachon’’ devienne un 
avantage compétitif pour ceux qui utiliseront la 
marque  individuellement ou collectivement : les 
entreprises, les institutions, les associations, etc.». À 
l’origine de cette démarche de marketing inédite, 
une nécessité admise par tous les élus  : anticiper 
le développement économique du Bassin à l’heure 
de la création des nouvelles régions. L’ensemble 
des filières locales est ainsi visé, depuis les moteurs 
que sont le tourisme, la pêche et l’ostréiculture 
aux activités tertiaires. «  La future Agence 
de développement économique du Pays Bassin 
d’Arcachon-Val de l’Eyre et le Parc Naturel Marin 
seront au cœur du dispositif et du déploiement de la 
nouvelle marque », précise Isabelle Galinier.

Une boîte à outils pour communiquer

Pour la mise en place de cette marque, le SIBA 
et le comité de pilotage - composé d’élus et 
d’acteurs économiques de tous horizons – 
sont accompagnés par l’agence CoManaging 
spécialisée en marketing territorial. Première 
étape du projet, un bilan d’attractivité du Bassin 
a été réalisé cet automne à partir d’enquêtes et de 
travaux des commissions. Il sera présenté début 
2016 au comité de pilotage et permettra de définir 
la stratégie de marque. Il faudra patienter quelques 
mois encore pour découvrir, l’été prochain, 
l’identité visuelle (nom, logo, code couleurs, 
etc.). Un site Internet et des opérations de presse 
seront ensuite lancés. Entreprises, professionnels 
du tourisme, mairies, hôpitaux, lycées… chacun 
pourra alors disposer de cette «  boîte à outils  » 
et l’intégrer dans sa communication. Le très bon 
taux de réponse à l’enquête habitants, soit 38 % 
des questionnaires envoyés à 3  800 personnes, 
laisse déjà présager l’ampleur de l’adhésion locale 
à cette future bannière. 

IL L’A DIT

 MICHEL SAMMARCELLI 

MAIRE DE LÈGE-CAP FERRET  
ET PRÉSIDENT DU SIBA

« Dans un contexte de vive 
concurrence économique entre les 
territoires, se doter aujourd’hui 
d’une marque partagée, c’est 
assurer demain à nos enfants 
la possibilité de travailler sur 
le Bassin. C’est une nouvelle 
page que nous ouvrons pour le 
développement local, grâce à une 
stratégie choisie ensemble, avec les 
élus et les acteurs économiques ».



LES BONNES ADRESSES  DE LA PRESQU’ÎLE

26, rue des Goëlands
CAP FERRET

Tél. 05 57 70 71 71

Nathalie et Alexandre Moreira
vous accueillent 7 jours sur 7 

(de 8h à 20h) 
dans leur enseigne

CONSTRUCTION OSSATURE BOIS
Aménagement - Intérieur - Extérieur

B.P 54 - 33970 Cap Ferret
06 85 53 61 10

w w w. b a t i - b o i s - 3 3 . c o m

- Lambris

- Parquets

- Clôtures

- Bardages

- Caillebottis

- Extensions bois

06 23 64 57 83 / 06 78 93 24 00

Café - Pintxos - Sangria

TAPAS
À  E M P O R T E R

Marché du Cap Ferret

Remise aux normes
Diagnostic électrique
Dépannage
Toutes installations

Automatisme de portail
Antennes
Alarme /vidéosurveillance
Domotique

7j-77j-7
ÉLECTRICITÉ GÉNÉRALE
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Champions  
sur toute la ligne 
Ewenn, Thomas et Jules n’ont pas 18 ans 
mais ils collectionnent déjà plusieurs titres de champions 
d’Aquitaine et de France. Leur spécialité ? Le surfcasting, 
une technique de pêche sportive de bord de mer qui attire 
de plus en plus d’adeptes sur les plages de la Presqu’île. 

Le saviez-vous ?
La technique du surfcasting (littéralement lancer dans le ressac) 
consiste à lancer une ligne lestée de plomb derrière les vagues, à une 
distance de 20 à 120 mètres. Parmi les poissons les plus recherchés sur 
la côte aquitaine : l’emblématique bar (ou loubine), le maigre, la dorade 
royale, la sole…    

Initiés par leurs parents, deux 
passionnés de surfcasting, Thomas et 
Ewenn Sombrun se sont lancés dans la 
compétition il y a 3 ans, sous la bannière 
du Surf Casting Club Girondin. « C’est 
la meilleure école pour apprendre à 
pêcher, parce qu’il faut sans cesse adapter 
ses appâts et le montage de sa ligne 
aux poissons recherchés, aux courants, 
aux bancs de sable…», commente 
Thomas, 13 ans. S’il faut faire quelques 
sacrifices, « on se lève à 3 h le dimanche 
pour arriver tôt au tirage au sort avant le 
concours  ! » souligne Ewenn, le plaisir 
est toujours à l’arrivée pour ce jeune 
mordu de 10 ans : «  j’aime le combat 
avec le poisson et j’aime gagner  ! ». Les 
résultats sont là  : le titre de champion 
de France benjamin de lancer de poids 
de mer 2015 pour Thomas et un doublé 
- champion de France poussin de pêche 
et de lancer - pour Ewenn.

Défendre les couleurs de la 
France

Compétiteur dans l’âme, Jules Castaing, 
16 ans, enchaîne les concours depuis 2011. 
En 2012, il décroche le titre de champion 
d’Aquitaine minime. Sa patience, son 
goût de la gagne et la régularité de ses 
résultats – 19e au championnat de France 
jeunes en 2015 - lui ont permis cette année 
de réaliser un rêve  : intégrer l’équipe de 
France de moins de 16 ans et participer 
au championnat du monde aux Pays-
Bas en octobre dernier. L’équipe a fini 
4e, au pied du podium, et Jules a obtenu 
une belle 10e place, sur 35, au classement 
individuel. «  Représenter la France, c’est 
une aventure extraordinaire  !  » raconte 
ce jeune habitant du village de l’Herbe 
qui s’est déjà fixé un objectif pour 2016 : 
«  me qualifier pour l’équipe de France 
des moins de 21 ans et décrocher le titre 
de champion junior d’Aquitaine  ». Pour 
l’heure, les trois champions peaufinent 
leur technique de lancer... en attendant la 
reprise des compétitions en février. 

La Presqu’île, le « spot » de 
surfcasting qui monte !

Splendeur sauvage et vagues puissantes  : 
la Presqu’île possède toutes les qualités 
d’un lieu incontournable du surfcasting 
aquitain. Le 4 octobre dernier, la 
rencontre de championnat départemental 
organisée au Grand Crohot par le Surf 
Casting Club Girondin a attiré près de 
40 compétiteurs et un public nombreux. 
En 2016, les plages de la Presqu’île 
pourraient accueillir une étape régionale 
du championnat. 
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19h. Sous le ciel bas entrelar-
dé par le soleil couchant, la 
barque avance lentement dans 
les méandres du canal. On se 
croirait sur le fleuve Amazone. 
À quelques détails près  : le 
froid et la faible profondeur 
qui pousse Willy, engoncé 
dans ses cuissardes, à descendre 
pour pousser l’embarcation.  
Face à un petit lac artificiel, 
le toit moussu de la tonne af-
fleure. Elle repose dans une 
sorte de puits encaissé au mi-
lieu des herbiers et ne sortira 
de terre qu’à la faveur de la 
marée montante  : un système 
ingénieux qui permet au chas-
seur de s’élever au-dessus des 
eaux. «  Cette tonne a 50 ans 
au moins. Elle est faite de bois 
mais elle a été résinée sur tout 
le fond pour flotter comme un 
bateau » nous apprend Willy.  

Dans 2h, justement la marée 
sera haute. Avec des gestes 
experts et quelques mots 
doux pour ses «  appelants  » 
domestiques, le médocain 
installé à Lège-Cap Ferret 
depuis 2009 amarre oies et ca-
nards sur le va-et-vient. Cette 
poulie les envoie au milieu 
du lac, en rang. Sélectionnés 
pour l’efficacité de leur cri, 
toute la nuit barbotant parmi 
leurs sosies de plastique, ils 
réagiront au survol de leurs 
camarades. « Le but c’est faire 
poser le gibier de passage sur le 
lac, le plus proche possible de 
la tonne  » résume Willy qui 
peaufine sa technique depuis 
15 ans. Cette nuit, les condi-
tions sont plutôt bonnes  : un 
vent de Nord Est censé faire 
descendre le gibier vers le Sud. 
Il devrait y avoir du passage... 

Une nuit en cabane

Presqu’île a suivi Willy Dubourdieu, 
chasseur à la tonne, dans les prés salés de Lège. 
Une nuit entre terre et mer, à hauteur des herbiers 
et à l’affût du gibier. Une incursion  « into the wild ». 

Le gibier d’eau 

Pilets, sarcelles,  
macreuses, milouinans,  
chipeaux, souchets, oies cendrées 
ou rieuses, siffleurs, fuligules, 
foulques macroules, bécassines...  
à chasser au fusil ou en photo. 
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« Chut ! On a de la visite »
Dans la tonne voisinent deux couchettes, 
une plaque chauffante, des bidons d’eau, 
un poêle portable et des munitions. Le 
maximum acceptable dans 3m/3m. Les 
guichets restent ouverts toute la nuit. Le 
fusil camouflé et équipé d’une lunette 
(l’infrarouge est interdit) pointe par les 
volets horizontaux. Le bruit est banni de 
cet univers clos où le chasseur retrouve 
sa liberté. Il doit se mettre au diapason 
de la nature sauvage, devenir vent, eau 
et presque animal parmi les animaux.  
Chut ! Soudain les appelants s’ébattent à 
l’unisson. L’intensité de leurs cris monte 
d’un cran. C’est le signe d’une visite. Ca-
nard  ? Courlis cendré  ? Courlieu, peut-
être  ? Ou mieux, une oie  ! Willy éteint 
les leds alimentées par le petit panneau 
photovoltaïque. Il plisse les yeux et s’ap-
proche du guichet avec la lenteur du félin.  
D’abord, on ne voit rien. Il faut entre 5 
et 10 mn pour que les yeux s’habituent 
à l’obscurité. Mais quel spectacle  ! Sous 
la lune haute, l’ombre des fougères, les 
herbiers en touffe, les troncs pourris, les 
racines de tamaris enchevêtrées dans l’eau 
saumâtre font songer à un décor du Juras-
sique. Revenu des millions d’années en ar-
rière, dans une ère qui ne connaissait pas 
l’homme, on s’attend presque à la descente 

de quelque ptérodactyle sur le lac laiteux.  
Pourtant, aucun volatile ne se posera cette 
nuit-là. 

« Alors, t’as vu des 
canards ? » 
Au matin, devant sa tasse de café lyophi-
lisé le chasseur aux traits tirés se fait phi-
losophe : « Si je chassais pour me nourrir, 
ça ferait longtemps que j’aurais arrêté. Voir 
travailler mes canards, assister au lever 
du jour, me sentir seul en étant entou-
ré de mille bruits, ça me suffit. Et arriver 
à poser une oie, c’est déjà une victoire. »  
À 9h30, la marée, de nouveau, recouvre 
l’étang. Des escadrons de petit gibier d’eau 
rasent la surface comme pour narguer les 
traqueurs bredouilles. Debout sur le toit 
de la hutte, on aperçoit les voisins qui eux 
aussi viennent secouer leur nuit blanche 
au vent frais. Les prés salés abritent trente 
tonnes (la dernière au Four) pour une cin-
quantaine de chasseurs environ. Sur les 
portables, les textos interrogent : « Alors, 
t’as vu des canards ? ». 

Demain, peut-être...

Une exception
La légalisation de la chasse au gibier 
d’eau est récente (juillet 2000). C’est 
même une exception car chasser la nuit a 
longtemps été assimilé à du braconnage : 
il est interdit d’éblouir l’animal. La chasse 
à la tonne (ou « à la hutte », « au gabion » 
selon les régions), concerne surtout les 
départements côtiers. En Gironde, la chasse 
du gibier d’eau est particulièrement 
populaire avec plus de 10 000 pratiquants, 
soit près de 20 % des chasseurs du 
département.
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Noël sur la Presqu’île
La magie de Noël s’empare 
de la Presqu’île dès la 
mi-décembre, avec le marché 
des artistes. Elle ne s’arrête 
qu’à l’aube du 4 janvier après 
plus de 10 jours de fêtes, 
d’animations et de spectacle. 
Lège-Cap Ferret accueille 
en effet pour la première fois 
un spectacle lumineux en 
extérieur (le 19 décembre). 
Comme chaque année les 
ateliers, goûters et séances 
de ciné sont offerts aux 
enfants, parce que Noël, 
c’est partout et pour tous ! 

C’est LE jour à ne pas manquer ! 
Le Père Noël commence sa tournée à Lège, mais 
il n’est pas le seul à procurer du bonheur aux 
habitants : comme chaque année, la Ville et ses 
services se sont mobilisés pour offrir une kyrielle 
d’animations pour les petits... et ceux qui sont 
restés de grands enfants.

AU PROGRAMME
. Atelier brochettes de bonbons (la Halle)
. Atelier maquillage (la Halle)
. Atelier sculpture de ballons (Halle)
. Arrivée du Père Noël (16h/16h30) 
. Goûter de Noël (17h)
.  Farandole de Noël : retraite aux flambeaux  

en compagnie du Père Noël (18h)
À PARTIR DE 19H : 
>  Concert de l’Harmonie, contes de Noël avec les enfants des 

écoles et représentation de la chorale de Lège-Cap Ferret.

>  Spectacle en plein air sur la place de la Mairie (association 
Feelethik).

>  Soirée gastronomique sous la halle : les producteurs locaux 
vous proposent ce qu’ils ont de meilleurs pour des assiettes 
gastro à déguster autour de braseros : chaud devant !

>  Séance de ciné à 20h30, « Monstres & Cie » (La Halle)

>  Patinoire, carrousel et salle de jeux vidéo seront exception-
nellement ouverts jusqu’à 21h30.

Soirées spéciales 

à la Patinoire

En exclusivité pour les enfants de la commune, la patinoire 
et sa piste de 250 m2 de (vraie) glace a ouvert quelques 
heures à l’avance. L’entrée leur était en effet réservée et 
offerte de 17h à 19h le vendredi 18 décembre : une bonne 
idée pour fêter les vacances et se (re)mettre en jambes ! 

Ensuite, jusqu’au 3 janvier, la patinoire accueille le public 
tous les jours de la semaine, de 14h30 à 18h30 (sauf les 
vendredis 25 décembre et 1er janvier de 16h00 à 18h30*). 

Deux soirées discos sont programmées les mardis 22 et 29 
décembre* : on enfile son short à paillettes et son pantalon 
pattes d’eph et on file sur la glace ! 

*sous réserve de conditions météo favorables

INFOS SÉCURITÉ 
 

Sur la patinoire, c’est :  
gants obligatoires et casques  

à disposition à l’entrée.  

Ouverture 
du village 

de Noël 
Place de la Mairie de Lège 

samedi 19 décembre  
à  partir de 15h

ESPRIT DE SAISON  ÉVÉNEMENT
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Noël au  
Cap Ferret
24 décembre
Ça se précise : plus que quelques heures avant  
le passage de l’homme en habit rouge et barbe 
blanche. Pour patienter la ville vous invite aux  
animations de la place Walter Reinhard entre  
10h et 13h. 

Au programme : 
. Atelier de maquillage
. Atelier brochettes de bonbons
. Atelier de sculpture de ballons
. Goûter de Noël

Arrivée du Père Noël au marché du Cap Ferret 
(11h) puis place Walter Reinhard (11h30), suivie 
d’une séance photo pour immortaliser la journée. 
S’il neigeait, ce serait le pompon ! 

Mais aussi :

Petits et grands peuvent se retrouver chaque 
jour au village de Noël de Lège, jusqu’au 3 
janvier inclus :

La patinoire 
Tarifs  : 4 € et 2 € pour les porteurs de la carte 
de services de Lège-Cap Ferret (accès de  
30  min incluant les patins et le casque).

La salle de jeux vidéos
Tarifs : de 0.50 à 2 € 

Horaires d’ouverture : tous les jours de 14h30 à 
18h30, sauf les vendredis 25 décembre  
et 1er janvier de 16h00 à 18h30*.

Le carroussel
Tarif : 0.50 €

Horaires d’ouverture : tous les jours de 14h30 à 
18h30  - Fermé les vendredis 25 décembre  
et 1er janvier 

Les chalets gourmands
Bonbons, barbe à papa et restauration rapide 
sont proposés tous les jours à partir de 14h30.

Comme au cinéma 
.  Mardi 22 décembre : « Pocahontas »  

15h00 à La Halle – Entrée libre

.  Mardi 29 décembre : « L’âge de glace 1 » 
15h00 à la Halle – Entrée libre

 Le saviez-vous ? 

Chaque année la Ville déroule 2 km de guirlande et près de 300 
suspensions pour décorer les 11 villages de la Presqu’île. Il faut 
près d’1 mois et 5 personnes pour terminer cette mise en lumière 
qui démarre à Claouey avec le Téléthon (4 déc) et l’illumination 
du bac à voile. Hiver après hiver, cette attraction visuelle continue 
d’émerveiller les habitués comme les visiteurs de passage.   
Le reste de la Presqu’île scintille... mais seulement la 
semaine suivante, à partir du 11 décembre, afin de limiter la 
consommation d’énergie. Toujours dans un souci d’économie, 
la ville a entièrement renouvelé ses illuminations. Depuis trois 
ans, elles toutes équipées de lampes à LED (diodes électro 
luminescentes) qui consomment moins, sont plus résistantes 
et plus écologiques.

Les décos de Noël sur  
la Presqu’île, c’est : 

3 sapins de 6 m  
2 sapins naturels décorés

2 platanes géants (Lège) 
chacun orné de  

10 guirlandes de 20 m, 
soit 200 m/arbres.

1 Père Noël de 4 m. 

225 motifs  
sur candélabre

60 tapis lumineux dans  
les villages ostréicoles

15 traversées de route 

Marché des artistes :  
saveurs et talents sur 800 m2

Le marché des Artistes de Claouey fêtait 
sa 15è édition. Inauguré par le Maire 
le vendredi 11 décembre à 18h, il a 
accueilli les visiteurs jusqu’au dimanche 
13 décembre de 10h30 à 19h. Artisans 
locaux (textiles, déco, bijoux, bien-être, 
etc), photographes, chalets gastros, 
associations de loisirs créatifs :  
près de 50 artistes locaux ont proposé  
des centaines d’idées cadeaux !  
Beau succès pour ce millésime 2015.

Noël dans les églises 

•  Jeudi 24 décembre à 18h30 :  
veillée et messe de la nativité à l’Église 
Notre Dame des Pins de Piquey,  
et à 21h à l’Église Notre Dame des Flots 
au Cap Ferret.

•  Vendredi 25 décembre à 9h30 :  
messe à l’Église Saint Pierre de Lège  
et à 11h à l’Église Notre Dame des Flots 
au Cap Ferret et à l’Église Notre Dame 
des Pins à Petit Piquey.

+ d’infos sur
www.ville-lege-capferret.fr 

ESPRIT DE SAISON  ÉVÉNEMENT
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Emmanuelle 
Glemet :  

« Nous filmons 
l’intime et 

l’universel »
Implanter une société 

de production audiovisuelle 
à Lège-Cap Ferret ? Il fallait 

oser. Emmanuelle Glemet l’a fait.
 À 41 ans, cette maman-surfeuse 
est à la tête de « Saison Cinq », 

une entreprise de 5 salariés 
spécialisée dans le documentaire 

nature et patrimoine. 

« J’ai travaillé dans la production TV en 
France et en Australie pendant des années. 
Une grosse machine. Puis j’ai eu envie de 
réaliser mes propres documentaires, diffé-
rents, peut-être plus proches des gens, plus 
ancrés dans leur territoire  » explique 
Emmanuelle Glemet qui a finalement 
posé valises et caméra dans la zone ar-
tisanale de Lège. Avec ses techniciens, 
elle sillonne la Presqu’île à la recherche 
de sujets intimistes... donc universels.  
«  On vient de produire un docu pour les 
chaînes Planète et France 3. Il a réussi à 
intéresser les télés belge et italienne. Le hé-
ros est pourtant un chat à travers les yeux 
duquel on découvre la faune et la flore 
bordelaise. Mais après tout, Bordeaux est 
une ville européenne. Dans le même esprit, 
notre prochain film, Quartz, a été tourné 
sur les dunes du Truc Vert et raconte leur 
formation, la vie qu’on peut y observer... du 
point de vue d’un grain de sable ». 

Archiviste du Bassin 
d’Arcachon

En marge de ces documentaires à voca-
tion internationale, Emmanuelle Glemet 
produit des webdocs. Là encore, ses sujets 
de prédilection sont au bout de ses bottes 
en caoutchouc. Un webdocumentaire 

sur le canal des étangs est visible sur les 
tablettes de la médiathèque. Soutenue 
par la Ville, avec son association Vues du 
Cap elle déroule encore la pellicule du 
patrimoine local  : «  depuis 6 ans nous 
collectons des archives audiovisuelles sur 
tout le Bassin d’Arcachon. Un fonds que je 
compte léguer à la médiathèque. » Cette 
année, l’association a projeté en clôture 
de l’exposition sur le Corbusier à la mé-
diathèque des images inédites tout droit 
sorties des années 50 à Grand Piquey. 

À l’abri des paillettes 

Mais il faut parfois tourner le dos aux 
pins du Bassin pour un aller-retour à 
Paris. «  Une concession nécessaire pour 
participer aux avant-premières et rencon-
trer d’autres professionnels du métier  » 
reconnaît la productrice qui souhai-
tait élever ses enfants loin de l’agitation 
d’une grande ville. En même temps, elle 
reconnaît qu’ « être à l’abri des paillettes 
du métier permet d’être plus concentré sur 
la production, au plus près des sujets et des 
gens du coin. » 

Depuis 2 ans, ses bureaux à Lège ont vu 
défiler une partie du gratin de la produc-
tion parisienne que l’océan fait rêver  : 
«  Ils croient tous que je vais surfer entre 

midi et deux. Ça les fait vibrer » s’amuse 
Emmanuelle Glemet en ouvrant le tup-
perwear où elle conserve son déjeuner. 
Elle profitera de sa pause repas pour lire 
un nouveau scénario. 

À la médiathèque 

« Jo et Jean » court métrage tourné  
sur l’île aux oiseaux (Bernard Mallet  
y tient le  rôle principal)

Le webdoc « Canal des étangs »

 
Sur youtube.com 
Le teaser de « Mistigri des toits »
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LES BONNES ADRESSES  DE LA PRESQU’ÎLE

DÉBARCADÈRE DU CAP FERRET

Notre concurrent… 
le paradis !

Restaurant/bodega
Ouvert à l’année - 7jours/7  
service continu midi et soir
Tél. : 05 56 60 68 17

www.lescale-restaurant.com

Restaurant/bar/glacier
Tél. : 05 56 03 77 87
(Réservation conseillée)
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L’étincelle de la vocation

ESPRIT D’ICI   LES JEUNES S’ENGAGENT

Cette année, 17 adolescents 
de 12 à 17 ans, dont 5 filles, 
suivent assidument les 
entrainements de la section 
des  jeunes sapeurs-pompiers 
(JSP) de Lège-Cap Ferret. 
Créée en 1998, cette école du 
savoir-faire des soldats du feu 
est aussi une école de la vie 
et de la citoyenneté. 

Ils vont au collège ou au lycée du lundi 
au vendredi. Dès 8h le samedi, ils sont à 
nouveau en cours : au centre de secours. 
Durant 4 ans, les JSP apprennent les 
bases de la mission de sapeur-pompier, 
encadrés par des professionnels et des bé-
névoles formés. « L’apprentissage est pro-
gressif  », explique le lieutenant Corine 
Quadrio, présidente de la section JSP de 
Lège-Cap Ferret. « L’enseignement  com-
mence par la découverte de l’univers des sa-
peurs-pompiers, avec des notions sur le feu 
et les gestes qui sauvent, pour terminer par 
des manœuvres d’incendie et de sauvetage 
en caserne et la formation aux premiers 
secours en équipe  ». Aux connaissances 
techniques s’ajoute la transmission des 
valeurs de la profession : civisme, solida-
rité et courage. Intégrés dans la famille 
des pompiers, les JSP participent aux cé-
rémonies patriotiques et au Téléthon.

Dépassement de soi et esprit 
d’équipe

Chaque samedi, sauf pendant les va-
cances scolaires, les jeunes enchaînent 2 
heures de sport et 2 heures et demi de 
cours pratique et théorique. Avec le sou-
rire, comme en témoigne Jeanne Laupin,  
une nouvelle recrue de 13 ans : «  L’en-
trainement physique intensif, le dépasse-
ment de soi, la discipline, l’esprit d’équipe : 
tout me plaît  ! C’est ce que je recherchais 
car j’aimerais plus tard intégrer l’armée 
de l’air ». Pour beaucoup, l’objectif est 
de rejoindre, à leur majorité, les rangs 
des sapeurs-pompiers volontaires. Pour 
d’autres, comme Florent Lacube, 17 ans, 
il s’agit d’en faire son métier  : « J’avais 
déjà cette idée en arrivant et c’est au-
jourd’hui une vraie passion ! Je veux avoir 
un rôle dans la société en portant assistan-
ce aux autres ». Fin 2016, au terme de sa 
formation, il passera le Brevet national 
de jeunes sapeurs-pompiers. La relève est 
assurée.

Eric Lendres,  
adjoint à la sécurité  
et aux animations,  
lieutenant-colonel  
en charge du groupement 
du Médoc des sapeurs- 
pompiers 

« Susciter des vocations pour 
favoriser le recrutement des 
pompiers volontaires n’est pas la 
seule mission de la section des JSP. 
Il s’agit aussi d’enseigner à ces 
citoyens en devenir des valeurs 
fondamentales : l’entraide, 
l’assistance et le respect »

IL L’A DIT
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CMJ : sur tous les fronts 

«  Les jeunes conseillers ne manquent pas 
d’idées pour agir à leur niveau, que ce 
soit pour protéger les plages, aider les plus 
démunis ou améliorer le quotidien des jeunes 
de la commune  ! », souligne Blandine 
Caulier, adjointe à la jeunesse et aux sports. 
«  Au sein des commissions du CMJ, nous 
sommes là pour guider leur réflexion et 
aider ces projets à prendre forme ». Depuis 
la rentrée de septembre, l’agenda de ces 
élus en herbe est bien chargé  : visite aux 
ostréiculteurs de la Presqu’île pour la mise 
en place d’un nettoyage des villages en 
partenariat avec la COBAN, participation 
active à la distribution des 3 000 arbres et 
arbustes lors de La Journée de l’Arbre, le 24 
octobre dernier… sans oublier la cérémonie 
du 11 novembre, avec un lâcher de ballons 
et le discours du maire du CMJ, Corentin 
Perdrizet.

Aux côtés des bénévoles du 
Téléthon

Le CMJ s’est aussi mobilisé pour aider 
les bénévoles de la Croix-Rouge lors 
de la collecte nationale de denrées 
alimentaires le 28 novembre dernier. 
Les jeunes ont répondu présents en 
nombre pour recueillir les dons à la 
sortie des commerces de la Presqu’île. 
Lors du Téléthon, l’autre grand rendez-
vous de la solidarité, ils ont notamment 
pris en charge la vente des ballons et 
objets vendus au profit de l’AFM. La 
nouvelle année d’engagement des 25 
élus débutera le samedi 9 janvier avec la 
cérémonie des vœux à la population où 
ils accompagneront le Maire. Les jeunes 
iront ensuite rendre visite aux personnes 
âgées de la résidence «  Les Sylves  ». 
Pour fêter la nouvelle année, ils offriront 
aux pensionnaires des cadeaux «  faits 
maison ».

À mi-parcours de leur mandature, 
les 25 élus du Conseil Municipal 
des Jeunes (CMJ) n’ont rien perdu 
de leur motivation ! 
Très investis dans la vie 
de la commune, ils ont participé 
cet automne à de nombreux 
projets autour des thèmes 
qui leur sont chers : 
la préservation de l’environnement, 
la solidarité et le sport.

Le cross du collège en mode 
solidaire

Le 16 octobre dernier, on n’a pas couru  
que pour le plaisir du sport  ! Sous 
l’impulsion du CMJ, la traditionnelle 
rencontre du collège Jean Cocteau a en 
effet laissé la place à une course solidaire 
pour collecter des fonds. Le principe ? Les 
participants, 650 collégiens et élèves de 
CM1 et CM2, avaient au préalable recueilli 
des promesses de dons auprès de leurs 
proches, qu’ils ont ensuite concrétisées 
en courant en binôme. « L’idée était de 
demander une petite contribution à chacun, 
soit 2 euros minimum pour courir 1 km », 
commente Corentin Perdrizet, maire du 
CMJ. « Mais ensemble nous avons récolté 
suffisamment pour réaliser un projet au 
profit des collégiens et des futurs collégiens à 
la rentrée de septembre 2016. Nous étudions 
en ce moment plusieurs idées ».

ESPRIT D’ICI   ZOOM SUR
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Médiathèque,  
des résultats  
qui chiffrent

Fréquentation en hausse de 25%, 
enrichissement des outils et des 
animations... à la médiathèque 
de Piquey tous les indicateurs 
sont au vert.  Le résultat d’une action 
volontariste basée sur des programmes 
culturels audacieux et accessibles à tous.

« Le rayonnement de la médiathèque ne se 
borne pas à ses bons chiffres, il passe par la 
proposition de nouveaux contenus de qua-
lité, qui ont parfois bénéficié d’une couver-
ture presse nationale  » souligne Marine 
Rocher, élue déléguée au patrimoine et 
à la culture. «  Avec ces nouveaux projets 
culturels, nous touchons plus de personnes, 
de nouveaux profils, et répondons à notre 
objectif central. Cultiver un espace précieux 
auquel tout le monde doit avoir accès  : la 
culture ». 

Lège-Cap Ferret cultive 
ses saisons
Neuf expositions se sont ainsi succédées 
en un an sur les murs de la salle Pauilhac, 
où le public défile maintenant en conti-
nu, toute l’année, et gratuitement. Car 
c’est là une spécificité de la politique de la 
maison : projections, expositions, ateliers 
et spectacles de la médiathèque sont tous 
proposés à titre gracieux, pour les enfants 
comme les adultes. 

Les séances de ciné-club ont ainsi ren-
contré leur public. Mises en place depuis 
un an, chaque premier jeudi du mois, 
elles réunissent jusqu’à 40 personnes 
(enfants compris). Depuis la rentrée, ces 
séances sont programmées en étroite col-
laboration avec les associations « Vues du 
Cap » et « Cap Langues », et font désor-
mais escale dans un pays différent chaque 
mois. La Ville développe aussi de nou-
veaux outils. Dernièrement, des tablettes 
numériques ont été mises à disposition 
du public à la médiathèque, pour visiter 

en ligne des expositions virtuelles, basées 
sur des fonds existants, ainsi valorisés. 

Enfin, l’édition papier de la saison 
culturelle de Lège-Cap Ferret (distribuée 
dans chaque boîte aux lettres) donne 
une visibilité accrue à cette partition 
d’évènements qui se déroule tout au long 
de l’année. Personne ne doit passer à côté 
de la culture ! 

La médiathèque hors les murs

La médiathèque vient à ceux qui ne 
peuvent se déplacer. Une distribution 
à domicile est organisée en alternance 
sur deux secteurs, entre Lège et le Cap 
Ferret, un jeudi sur deux. La nouveau-
té  ? Le Cap Ferret bénéficie désormais 
d’une liaison permanente instaurée entre 
la médiathèque et la mairie annexe. Les 
lecteurs peuvent y réserver et/ou récupé-
rer des ouvrages à tout moment (quand 
l’ancienne bibliothèque au Panier Fleuri 
n’ouvrait que 2 demi-journées par se-
maine). Autre avantage : ce nouveau dis-
positif donne accès à un plus large choix 
d’ouvrages (l’ensemble du fond de la mé-
diathèque de Piquey) et permet de pro-
poser encore plus de nouveautés !

720
C’est le nombre de visiteurs 
enregistrés le 14 août dernier, 
pic de fréquentation de la 
médiathèque en 2015.

En 2015, la médiathèque c’est :

54 600
prêts 

16 992 
visiteurs  
(12 246 en 2014)

41 476 
supports 
(livres, CD, DVD,  
livres audio, etc.)

9 
expositions 
(depuis 2014)

68 
animations 
(adultes et enfants)

Chiffres au 31 octobre 2015



LES BONNES ADRESSES  DE LA PRESQU’ÎLE

LÈGE CAP FERRET

05 56 60 45 94

INTERNATIONAUX 
NATIONAUX

SELF STOCKAGE / GARDE MEUBLE
LE DÉMÉNAGEUR

DE LA PRESQU’ÎLE

ENTRETIEN ET NETTOYAGE DE JARDIN 
ET DE TOITURES

Sébastien VIGNEAU

LES JACQUETS - 06 83 53 84 47 - vigneausebastien@yahoo.fr

M i c h e l  L a v i l l e n i e  A r c h i t e c t e s
1, av. des Hirondelles 

BP 21 

LES JACQUETS 

tél. : 05 56 03 69 13  

fax : 05 56 03 69 11  

michel.lavillenie@orange.fr

La Qualité

71 avenue de la Mairie
 Lège Bourg 

05 57 17 93 06

71 avenue de la mairie
33950 Lège-Cap Ferret

Tél : 05 57 17 29 42

HOMME / ENFANT

moins de 1 €

FEMME

moins de 2 €

TECHNIQUE

moins de 3 €

278, bd de la République 
33510 ANDERNOS-LES-BAINS 

05 56 26 87 54

19-21, av. des Abeilles 
33950 LEGE - CAP FERRET 

05 56 60 09 44

• Escaliers • Fenêtres 

• Portails • Portes • Volets…

FEMMES
shampooing + coupe + 

coiffage
32 €

FEMMES TECHNIQUES
shampooing + couleur  

+ coupe + coiffage
56 €

HOMMES
shampooing  

+ coupe + coiffage
18 €

ENFANTS
shampooing  

+ coupe + coiffage
12 €
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Portrait croisé de championnes de voile : 

Morgane Lorman-Nogué et Océane Laugé.

« Le plaisir de la glisse 
et des paysages surpasse 
tout »
Elles se sont connues à l’école maternelle, se sont suivies 
de classe en classe avant de devenir sur l’eau une équipe 
de redoutables compétitrices. Océane la barreuse et Morgane 
l’équipière ont fini cet été premier équipage féminin 
au championnat du monde.

Elles ont de l’audace et du flegme. En 
classe de première, elles pratiquent leur 
passion au Cercle Nautique du Ferret 
(CNF), club auquel elles sont fidèles de-
puis leurs débuts. On les croise le mercredi 
après-midi en train de laver le bateau, et 
tous les week-ends sur l’eau, pour les en-
trainements ou les régates.

Des championnes en pleine 
confiance 
Morgane Lorman-Nogué et Océane Lau-
gé, ont 16 ans toutes les deux. Elles ont 
décidé ensemble de se lancer dans la com-
pétition, franchissant toutes les étapes, des 
régates locales, aux rencontres régionales, 
puis nationales, jusqu’à finir premières 
filles aux championnats du monde, en 
juillet, à Saint-Tropez. «  On ne s’atten-
dait pas à un tel résultat » confie humble-
ment Océane. « On était sur un catama-
ran SL16, un nouveau bateau pour nous. 
Il nous a mis en confiance pour l’année  ». 
Objectif affiché : aller chercher le meilleur 
classement aux championnats de France. 
Cet été à Martigues, les équipières ont 
hissé les couleurs du CNF sur la troisième 
marche du podium.

On se complète,  
on se comprend 
Morgane se souvient d’avoir testé 
l’Optimist à 6 ans, avec son école. « Ça ne 
m’avait pas plu  », raconte-t-elle en riant. 
Puis des amis de la famille lui proposent 
un stage de catamaran pendant les 
vacances. « Et là, je ne me suis plus arrêtée. 
J’aime que ça bouge, et être en équipe. C’est 
quand même plus drôle à deux que toute 
seule  !  ».  Même constat pour Océane  : 
« On s’est lancées ensemble naturellement, 
on sait comment l’autre fonctionne, on se 
complète et on se comprend ».

Première régate à Lacanau, elles avaient 8 
ans, Morgane ne l’a pas oubliée : « On a 
dessalé, on a bu l’eau du lac, et on n’a même 
pas pu finir notre régate… Mais on y a 
quand même pris goût ! ». 

La voile et le lycée

La compétition, c’est ce qui les motive 
toutes les deux. Pas toujours facile à conci-
lier avec les impératifs d’une vie de ly-
céenne. « Parfois c’est compliqué de jongler 
avec le travail scolaire  » pointe Océane. 
« Mais ça nous permet aussi d’évacuer plein 
de choses, donc pour l’instant on gère ». 

«C’est contraignant de se coucher tôt pour 
être en forme» complète Morgane. « Mais 
finalement le plaisir de profiter des paysages 
et de la glisse surpasse tout ».

Ensemble, elles rêvent de grandes régates 
autour du monde. Elles espèrent pouvoir 
continuer à conjuguer voile et études, mais 
se forcent à rester terre à terre, en atten-
dant de voir… où le vent les portera.

Les deux coéquipières et championnes, 
Morgane Lorman-Nogué à gauche  
et Océane Laugé à droite
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« On se complète, on se comprend »
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Portrait du Président de l’Union Sportive Lège-Cap Ferret : 
Éric Ferrière

« Nous voulons élargir  
les horizons du Club »
Il a grandi avec le foot, le regard tourné vers un père qui pendant 20 ans 
fut membre de l’équipe dirigeante. Désormais, c’est lui qui prend la relève. 
Eric Ferrière est le nouveau président de l’USLCF. Un rôle qu’il aborde avec l’ambition 
de créer de nouveaux temps forts.

Une page s’est tournée le 7 octobre avec 
le départ de la présidence de François 
Grégoire. Eric Ferrière en écrit une 
nouvelle en prenant la tête de l’US Lège-
Cap Ferret. Ce conseiller en gestion de 
patrimoine de 46 ans est un natif de la 
Presqu’île. Marié et père de trois enfants, 
il a lui-même joué au club de 7 à 22 ans, 
avant de fouler à nouveau la pelouse il y 
a cinq ans, pour accompagner l’un de ses 
jumeaux. « Je suis revenu comme parent 
bénévole  », raconte-t-il. «  Puis j’ai senti 
qu’il était temps pour moi de m’investir ». 

Des pros sur la pelouse

Impliqué auprès des responsables depuis 
deux ans, il renoue à l’ombre des tribunes 
du stade Louis Goubet avec les émotions 
qui ont bercé son enfance. Son père 
Jean-Claude Ferrière, capitaine d’une 
entreprise de bâtiment sur la commune, 
fut également membre de l’équipe 
dirigeante, puis président pendant près 
de 20 ans. Eric Ferrière sait donc ce qu’il 
doit à ses prédécesseurs et compte bien 
s’appuyer sur leur travail. «  La grande 
réussite de François Grégoire  », dit-il 
à propos du président sortant, «  c’est 
d’avoir su s’entourer d’anciens joueurs issus 
du monde professionnel, qui sont venus 
donner un coup de main pour développer 
le club  ». C’est le cas, par exemple, de 
Gérald Cid, responsable de l’école de 
foot. 

J’hérite d’un bilan sportif  
dont on est très fier

« Aujourd’hui, l’objectif est de faire aussi 
bien tout en élargissant les projets » affirme 
encore Eric Ferrière. Forte d’une réputa-
tion et d’une crédibilité qui dépassent 
les frontières de la commune, l’école de 
foot va continuer à se structurer. Pour 
accompagner la montée en puissance, un 
plan de formation est prévu pour les édu-
cateurs. L’un des buts sera également de 
féminiser le club. Enfin, le nouveau pré-
sident aimerait ouvrir la structure à des 
pratiques diversifiées telles que le futsal 
ou le soccer*. En marge de ces ambitions, 
reste le lien festif, essentiel à la vie du 
club. Il est fait de rencontres, de soirées 
et des fêtes de l’été à l’Herbe que la struc-
ture porte avec ses bénévoles.

L’excellence plutôt que 
l’élitisme

«  Nous ne sommes pas un club élitiste  : 
nous visons l’excellence, mais nous sommes 
ouverts à tous les jeunes et moins jeunes 
qui souhaitent pratiquer. Nous engageons 
toutes nos forces et notre savoir-faire dans 
la qualité de l’enseignement  », pointe 
le nouveau président. Ce qui suppose 
un travail sur le jeu et la technique, 
mais également sur le savoir être. Pour 
y parvenir, tous ensemble misent sur 
le partage de trois valeurs : respect, 
dépassement de soi, et convivialité.

L’USLCF  
EN CHIFFRES 

360  
licenciés

240  
enfants

24  
équipes

600  
supporters

20  
éducateurs

60 
bénévoles
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« J’hérite d’un bilan

sportif dont on est très fier »
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Dans chaque numéro, une habitante ou un habitant invite Presqu'île  
dans sa cuisine et livre sa recette, concoctée avec des produits du pays.

Le Dos de Cabillaud saveur automnale 
de Patrice Dussaut

Ingrédients (pour 4 pers)

200 g de cabillaud par personne
3 tranches de lard fumé épaisses
1 potimarron
10 petits cèpes frais 
10 grosses châtaignes
35 cl de crème liquide épaisse
1 oignon 
3 gousses d’ail
3 échalotes 
1 bouquet de persil
1 bouquet de ciboulette
1 pincée de noix de muscade
beurre (4 grosses noisettes)
Huile

Un fond de veau dilué dans 10 cl d’eau

Terre ou mer ? Viande ou poisson ? 
Gastronomie alambiquée ou cuisine de pays ? 
Patrice Dussaut, natif du Lot-et-Garonne et habitant Lège depuis une dizaine d’années, 
refuse de se décider. « J’aime tout ce qui est bon et en quantité. Alors pourquoi se priver ? » 
En toute logique, la recette qu’il a choisie mêle l’automne et l’hiver : un Dos de Cabillaud saveur 
automnale avec sa purée fine de potimarron aux châtaignes, sa poêlée et sa sauce aux cèpes. 
Un plat... deux saisons. 

Préparation 
Ce plat est composée de 4 parties :  
la sauce aux cèpes, la purée de 
potimarron, le cabillaud et sa poêlée  
de cèpes. 
Mettre le four à chauffer,  
thermostat 180° C
Couper les cèpes et les pieds en grosses 
lamelles dans le sens de la hauteur  
et les séparer.
Peler les châtaignes, les concasser et les 
faire cuire au bain marie pendant 20 mn. 
Retirer les pépins du potimarron.  
Le couper en 8 grosses parts en laissant  
la peau. Le mettre au cuit vapeur 
pendant 30 min ou couper en cubes  
et cuire à l’eau pendant 20 min. 
Ciseler le persil et la ciboulette.  
Écraser 3 gousses d’ail.
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Le petit plus 

«  Je fais mon fond de veau 

maison à partir de restes 

d’osso buco milanese que 

je conserve dans une 

bouteille au congélateur. »

Son ingrédient 
« L’ail : j’en mets 
dans tout ! » 

La saveur de son enfance  
« Le canard. Mes 
grands-parents paternels 
avaient un laboratoire 
de canards gras dans le 
Lot-et-Garonne. » 

Son marché  
« J’ai mes habitudes 
le samedi matin sous 
la halle de Lège.  » 

Son dessert  
« Une salade de fruits 
suffit. Je préfère de loin 
un plateau de fromages 
bien garni. »

Pour l’apéro  
« Une poêlée de couteaux 
à l’ail et au persil. » 

Son entrée 
« Ceviche de crevettes  
ou Carpaccio de mule. »

Son dernier coup  
de cœur gastronomique 
« Un braisé de queue  
de bœuf au foie gras. »

Son péché mignon 
« La viande rouge. » 

Un ingrédient  
qu’il aime travailler 
« Tous les produits 
de la mer. »

Question de goût

La sauce 
Émincer les échalotes et 
l’oignon. Les faire suer dans 
une casserole avec un peu de 
beurre et d’huile. Une fois que 
les oignons et les échalotes ont 
sué, ajouter les pieds de cèpes 
en lamelles. Faire revenir le tout 
15 mn à feu doux. Ajouter 2 
gousses d’ail écrasées. 
Tailler le lard en gros lardons. 
Verser une partie de la crème 
dans une casserole, saupoudrer 
avec la muscade et y faire 
revenir les lardons à feu très 
doux pendant 10 mn.  
Réserver le lard, assaisonner la 
crème et la laisser chauffer à feu 
très doux avant de la mixer. 

La poêlée 
Mettre de l’huile dans une 
poêle, y faire fondre le beurre. 
Y saisir les lamelles de cèpes. 
Ajouter une gousse d’ail 
écrasée et laisser cuire une 
dizaine de minutes avant 
d’ajouter de la crème fraiche 
et le fond de veau. Couvrir 
et laisser chauffer à feu très 
doux. Ajouter le lard dans la 
poêlée de cèpes avec le persil 
et la ciboulette. 

Le cabillaud 
Couper les filets de cabillaud 
en 4 tranches épaisses. Faire 
fondre du beurre dans une 
poêle avec de l’huile. Y saisir 
les tranches de cabillaud 
sur une face pendant qu’on 
arrose l’autre avec le beurre 
fondue et l’huile. Quand le 
poisson blanchit, le retirer 
de la poêle, le poser sur une 
feuille de papier sulfurisé et 
déposer au four. Laisser cuire 
5 mn environ. Le cœur du 
poisson doit être légèrement 
translucide. 

La purée 
Quand le potimarron est cuit, 
retirer la pulpe à l’aide d’une 
cuillère à soupe. Ajouter les 
morceaux dans une cocotte 
avec de l’huile, du beurre et 
les châtaignes concassées. 
Faire revenir le tout 10 mn 
avant d’ajouter 3 cuillères à 
soupe de crème épaisse. Mixer 
le tout grossièrement. 

Dresser les assiettes en versant 
la crème sur le cabillaud 
entouré des cèpes et d’une 
portion de purée. 





2 0 1 5  
à Lège-Cap Ferret...

en son et
en images 
C’est une tradition pour les vœux 
du Maire : la ville revient en vidéo 
sur les temps forts de l’année 

écoulée. Voici un avant-goût, rien 
que pour vous, de sa dernière 

réalisation. 
 

Pour visualiser ce teaser, 
flashez le QR Code 

ci- dessous.  
 

Nous vous attendons nombreux le 9 janvier à 11h15 
pour la traditionnelle cérémonie d’échanges de voeux 

à la salle des sports de Lège. 
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LA DÉFENSE SOUS-MARINE DU MIMBEAU AUSSI UNE PRIORITÉ !

COMME LE DIT L’ADAGE «GOUVERNER C’EST PRÉVOIR» 

LISTE « NOÉ »

LISTE « ENSEMBLE POUR L’AVENIR DE LÈGE CAP-FERRET »

Lors du conseil municipal du 29 octobre 2015, notre groupe 
a voté favorablement la délibération permettant à la commune 
et ses partenaires de pouvoir adopter une stratégie de gestion 
des risques littoraux et à la décliner en actions concrètes et 
opérationnelles. En parallèle de cette démarche à moyen terme, 
il est nécessaire d’avoir une très grande vigilance sur les sites 
fragiles comme la langue de sable du Mimbeau.

Suite aux tempêtes de l’hiver 2013/2014, la municipalité 
conduit, avec le soutien financier du Feder, de l’État et du 
Conseil Régional, un programme sur 3 ans de végétalisation 
des zones fragilisées. Cette année, la Préfecture a indiqué, pour 

la partie sous-marine de ce site, la nécessité de conduire un 
programme d’interventions à plus long terme pour stabiliser 
cette lagune. 

En conséquence, il apparait urgent de définir et mettre en œuvre 
les actions nécessaires pour protéger cet espace très sensible. 
Pour cela, il faut que l’ensemble des acteurs concernés (État, 
Collectivités territoriales, Mairie, Riverains) puisse s’accorder 
sur la mise en œuvre et le cofinancement d’un programme 
de surveillance et de protection. Qui doit gérer ce problème 
délicat  ? L’Etat ? La Commune ? Qui doit le financer ? Il est 
impératif d’avoir rapidement des réponses pour anticiper 
l’impact des futures agressions des tempêtes.

Un programme de défense à long terme du Mimbeau  
est une véritable urgence !

Il est important de protéger notre commune victime de son 
propre succès.

Des propositions découlant du bilan estival, restent à prendre 
en considération.

En matière d’hygiène : supprimer les différences? En effet, 
les équipements en matière de toilettes publiques ne sont 
pas toutes gratuites (toilettes de l’horizon et du panier fleuri 
payantes contrairement à celles des plages du phare et pointe, 
port et plage de Claouey qui sont gratuites). 

En matière d’environnement : Nous connaissons tous l’effet 
néfaste des déchets sur les plages, il est important d’inciter 
les estivants plagistes à ramasser leurs déchets alors pourquoi 
ne pas suivre l’exemple d’autres communes limitrophes 
en supprimant les poubelles de plages et inciter à avoir un 
comportement citoyen et responsable.

En matière de sécurité : Nous pensons que la circulation des 
piétons, vélos et autos mériterait d’être un tant soit peu plus 
organisée, par des zones piétons-vélos à certaines heures, ou 
de sanctuariser des cheminements piétons qui sont contraint 
de marcher sur les bords des routes, se mettant en danger et 
pouvant créer des attitudes d’automobilistes d’évitements 
dangereux.

Des rappels à la courtoisie, à la prise en compte des autres en 
période forte affluence: c’est valable pour la circulation, pour 
la propreté, l’hygiène, mais aussi pour le bruit, on pense à ses 
voisins!!!  

Restons solidaires, ensemble nous sommes plus efficaces. 
Joyeuses fêtes à tous.



Ouvert du lundi au samedi 
de 8h30 à 19h30 sans 

interruption et le dimanche 
matin de 9h à 12h30

4 avenue des Halles  
Tél. 05 57 76 57 76

Claouey

du lundi au samedi de 10h à 19h possibilité de vous faire livrer à domicile*

* mardi et jeudi - Lège : +5€ - Arès : +5€ - Andernos : +7€  •  mercredi et samedi - de Claouey jusqu’à l’Herbe : +5€ - Cap Ferret : +7€Ferret : +7€

ET MAINTENANT

Dégustation
28, avenue de la Conche - 05 56 60 61 67

Dégustation en terrasse et en salle
Vue panoramique

Vente à emporter
lacabanedumimbeau.com

l’huître… par Denis Bellocq

TERRASSEMENT, DÉMOLITION, ENROCHEMENT, PERRÉS

GEA BASSIN
VAN CUYCK Patrick

7 RUE DES HOURQUETS
CLAOUEY- BP2 

33950 LÈGE-CAP FERRET

TÉL. 06 03 04 32 32 OU 06 08 24 08 56 
FAX 05 56 60 70 02

Mail : moreauart@orange.fr
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